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INTRODUCTION
 

Au Zaire, le 
thier est exploit6 dans la R~gion du Kivu o?,
-cologiquement, 
il trouve des conditions favorable de climat 
(altitude,
temprature, Prrcipitations... ) ot 
de so!.
 

Comme bien d'autres cultures 
(cafb, cacao, etc... )oc:cupe une le th6
place relativement importante dans 1 ' conomie zafroise
rrcettes par ses
1 'exportation et son 
impact sur 1 'emploi et le revenu. 

Cette 6tLde paursuit comme 
objectifs
 

a) dresser 
 le hil.an 
 do la pr-oduaction du th6 au Zafre de sa
commercialio.tion 
et d'eaminer-
les diff6rentes 
contraintes dW 
sect eur.b) proposer des solutions, A court et 
 moyen terme, 
 A ces
diff~rentes 
 :ntraintes 
afin d'am6liorer 1'impact 
 du th6 sur
I ' 6 conomie zairoise. 

MIETHODOLOG I E
 

La preparation 
 de ce rapport 
a M6 rbalis~e en se basant

Suor 

- la litt6rature disponible tant nationale qu'internationale

rapport rdgionaux, FAO, USDA, Banque Mondiale, etc...
- les enquetes sur le 
terrain dans les diff6rentes 
zones de
production aupres des producteurs et 
les 
visites d'informations
chez 
 quolques op6rateurs 6 conomiques ainsi que dans 
 certains
offices (OZACAF, OZAC, OFFIDA)
 



II. SYNTHESE SUR Lr PRODUCTIONj ET LA COMMERCIAgLISATION DU THE AU ZAIRE 

Le th6 sec constitue 
 un des produits agricoleE;
d'exportatior, au 
Zaire dont 1 'importance est 
loin d'ttre n-gligeable.
La r~gression de la 
production et 
du volume e.port6 porte les autorits
s'interroger 
 Sur los causes de 
cettP chute, A ls analyser,
proposer Io ns A
iioy-ns 
 de -el ance, de fagon A am~l iorer 
 1 a halanc
 

L' i mporarice du th6 est toute rel ati \'e comparati venrnt au(. /. L t 
 -e1 r0a is (4. 4 01 T. de production) repr-oscntai t environ 2, 4Ptlor 
 1.00, do 1a production mondiale de th. (1.878. B0, T)anvl'i r, =. , en 1982 et
I . r '-odu:ti on afr'..caine (215.700 T).
-, r p),Jrr nt inn& , le th6 couvrait en 1982 1,1%/de 
]a vaieur totale
do: O pu-il i)1,h den? i,:ais 5ons e;citantes 
et 2,5X on valour a jout-6: M,.......r.ili 
 .. A 1'emportation (Ba.nqte du Zaire, 1982).
in' plus, le th6 contribLue A la diversiication 
de la
pr odu . ti on ncjri',, y du pays, A la cr~ation d'emplois et 
A. 1 'amlic:ration 

du FC-venrI d p r,.a',' 


La producztion du th6 est 
localis~e A i 'Est du pays
O,_test (Nerd-­etr Sud ,Q .ac Kivu), dans des conditions ,-ologiques d~termines de­te~pi-ratLre (5 A Mc), de pluviomtrie (1500 mm), de sols (profnds,
Li.n ,dr.in 
) - ,:'. cn husnLS e: A une altitude de 1500 m. 

"1ni&'OD de th6 en culture aur Zaire est celle des Indes Ag..-n,.n f-illo 
 no'.'mu i Ainensis,Var assamica) A'.i r1 potentie1 de produc-tion_: Lomp .>, on a notb la s~lection A MULUNGU (INERA>1 'ikr '_dc, in at la culture d'hybrides oL de clones prd'-oces, A. iaut
rad mer, ot d o flrrr&n f t.u tel s. 3n] UGANDA, GATSIRA, G110, BB3 , rWi , 

Lj production nationale de 
th sec W-ait ern
T. a.r fr-1,. r 1983 do V-0"5'pq,.,': ,ionr p ar r'apport A la d6connie Frrarpp-orI , ] t c&,'rrte. Ai-nsi, p r­-i_. ion de i 'arnn o 1975 (5.665 T.), la prodLrcrn de_97,. .
 , . ,_:hu,te. do 19,9.. Cette diminution est due 
. des causes
ci .,,:.r : ,-r ,u de -ap taL,. pour -'quiper le u__
_ines, 
 prim do -ferrme( . , ­ lea producteurs, 
problt:me
lre p liartat'r de main-d 'oeuvr-e- ' r, .tr-ielles, dan.O-at d-fectueun"des rout.e£s, p~nurie en
'13 Ai 1irl mwuF -;~ieur pau. *itkrayant. 

c rapports de production semblaient 
 %vor-i .-er, H6j0
Jus:qiu '' 193, Ion, eploitations du 
secteur moderne.
pl art -t.ons traditionn,':lles n'occupaient 
En efet: ].s

que 14% du total des supor.-,icie7an th6jior, -it 1.500 hetares sur 
10.600 hectares (D.S.A, 1980).
.e nectcur modonerr c:ontr_olait 86. 
du total des superfic:i.as,
n-r-p-'rfiFie e:pooit.e par 
En 1982, 1 ale secteur traditionnel 
Mtait de 
1.677 hectares
(OZACF, 1983), cotte diminution Mtait provoquee par 
la fermeture
plusieurs usines de
de traitement 
 et de la d~fectuosit6 
de 1 '.tat des 

r oL t es. 

ii
 

L 

http:superfic:i.as


Dans le secteur traditionnel, A part les exploitations

supervisikes par 
les Projets C.. (Commission Agricole Kivu, FED, 1981),
la culture du th6 est plutdt caractiris~e par la quasi-absernce de
 
pratiques culturales (sarclage, des
taille, lutte phytosanitaire) sur 

superficies do 70 
- 40 ares en moyenne avec des rendements relativement 
faibles : 2.40 A 5 .500 bg do {eiI]oP3 vertes/ha.
 

:;ec:iE-ur dit moderno g~re des e:rploitations de tai lie
respectabl minim,1o de 200 hectares darnn I osqi .lles,, on s 'efforce de
Mettre an prat1qi~e 1:ns di erses op ,ration.; culturales, mame -i ces 

::ploianitn ; doivanl fa rc foc- ,ise cortrninte-M; d'apprci-visionnement on 
i nt,--ntc :atri n]cl. Jdon ft i ul *- de. 1-. . ,.!ro, etc...
 
t, r-ndoinor;t eH -'''i 1 1 
 .- r t , dans cps c' ploi ations modernes est de 
4.000 j A 6.5, 
 ,J ) 1' , r ndemrnt rplativ,, ent puis Iev6 qL dans le 
zoct-iar traditioFn,1 D c ,dos wim pouvarnt 1.tteindre 12.000 Kg (F'LZ). 

Co______e A In. Prudytiocr;r~yLof 'gULjr 

F 1lusieeur- carun t r:i n t ot rrndu i - A _etre chute de
 
production de 
 1975 A 19'.J3T.. F-rmi c:, cntrainies, mentionnons : 

a) 1le -faib_ prix de Teorme dut Wih quti amena 1 'abandon des 
parc oi 1 0: pa ys;anno . , -mp a- at; ivement au;x pr ix des 
produL,:.E vi v .irs 

b r er e. , ic. ,i -- d' r_ vr. stable, r igli ro et 
in 'hl- nto. ? . rr ' 1 sorr Wo-; plantations ; 

C la '.,_. I. ,, mat,.ie , tr:4Utement feuilles vertes,de de 
1 a c:. nc an, pi o- re-h=anj, laIfermetUre de 1 'usine 
do Lutih- qi int6 r .:,nait surt out les petits fermiers ; 

d) ' ,tt ,:., o .- des routes; et les dit:ficultis de 
s :3pp a.,i ni 'nn r on carLir.._ainz et p1 -'ces de 
r charj,(p.n"uri do dviges) : 

e) lWE . 'ir cinCLi r d r1 -. tiqu dans le SLId. 

TOiI5 a-; c _Lu c-i in . ,it aiiien6 Line d gradation de 1UP 
situation. L-, .. oluti,. ' proLl n,.s, dcik rt - e. herch r_ 6. partir d'unc­
aproche globii.e. 

Il pr in , )irh e, de0)i "l' C Uel ULI aI. F1--d DCVLI'I-? , rc6C! a.eil
 
M e2.l dM .;:7. ii I.:,ile', i ] s-'Q i. iiill f ,TLdiS , r t - oi es st.Li r tu
.'?i r-es 
W nni. lui lI _: .,-ort n"-n. , i' ntr .wido rti' pr C:iL.f1.-ii . 10i scirn. scC 
lW no lii ci n. a,_r:- c7",rir ; tieanI .r ol_ par-tio, de's ag -_--i riJs1-t-riels
 
"dyriiii C 1, uti 
 cntn,. _ ) ,-'t Q1 p -i - '' _ 's .de s I.t or it c: orp ct etF es 
,:r-cdits ..u"i.: lajfr-.itoc: . rr n q_':; ,icuvorture do 'usine do Lutiba etragroLp,-mern t d;. -,i,_ ,-. -.fdos iQ 
 cop- :ti ves etc... devises, carburant, 

11ri grji i9 ,n r if. ir 1- 31 o. 



COriMER~CIAgLISAtTION DLJ THE AU ZA IRE 

Comm. --'r (--i _lisat ion interne 

La dumande locale do th6 est
Elle est faible comparativementdo 'ordr au caf+.do 1.000 tornes/an, selon les estimations de 
1a Banquedo Zaire (19 1).1 

S...
- . .] ....dchat
1 en p't des -feuin s onrtes, eni t iiiiI ce qui concerner -,PdrcLt.our s, couvre toute 1 'nnle_5 . Los feuilles vertes-,,11f -­,:, 4,!:, Pr I 
 w a a- in;lu triels et trai{t es pour I 'obtention du th 6ROE.. -- i 
 -oc -,h
". '- li'l 1. t. S ormation : triago, m lange, 

ce th6 sec on vr-an 
d . les tent, . eur tour,
] ' 

L th c " pt eir.embaliage.' s gjr',1 i stes, pui _'L
Dun dfLcmj 1LIl ': pour
1' * ' '11 . flants .-ttoirndre- ] lCi ] ,]) 1 '''VS,i) ]
 

.- rL' Q": fE-Ttg des' feutilles ''ertsv',r-, ,: A 
vendUes ern partierst err d,Ae 6 - 2-/C2 . f 1i bI e P-1; -'mlp "s '-ment al, prix 
des produi Ls vivrier-sp +fr.ve.r- devait1e 
 s y i producte r-s de th6 A 1 'abandonner. 

_ _1,, t-IV 0'hh? n y\rac A la sortie"i- l:s ,.o *i ' O do I 'usine variento;, agro--industriels 
(corts do production)
prin. mao'.n: Af, , mais le
L nit ,00 A 70 Zafres/K~g.
 

L U._ rL,,- ,!,? , IL'
CI'i 
 V t 
 th'u LIFTON (on paquetA ID con:somaiot de 100 g)",' Ion marchfs do d'tai 1 de Kinshasa 6tai t de 196 Z/Kg
p;ur 1 ,i I _r-wi
r mOr d:o I annheU 1984.
 

,Z,mm rrc ] 
sat ion otornc =o _E..,'~ortations) 

L'; J rt:'f o) d, th6 sec vc'rsdes inI:-rec~s.- les marchs 6tranger-_qu I.sc .:;.:um-ttent b enxige
des conditionls et
,:'; Jr r' 
obligationsAis de gaism<,,v vis&-h­t',r, tr-t'] o (OZAC, OZACAF,, orvers
(Le?:n: 1 'OFfice des Douanes
,i '.'odr- , ,ps *'': rs In a.
nque du Zaire pour 1e rapatriement des
 

.-*JL 1"L 3-'.:t ii on, -t_ 


Lw au
,,',1-' 
 e-sA publie pamr 1 'OZACAF tous les.og a f ,.r 5' pir: 15 jours de , in.m A" 'e-.portationle taux
du r-ot .rit: minimLum obligatoire
d is.esu, et le contr-ble
op i.t, ,i1'._ 
par la Barque du Zaire.r-'-vc. ,,nL Faits A. cette mercuriale bas e 
davantage
... e in In WHORESipi ors quo le th6 zairois est en pratique vendu sur 

j- c--OU - c ihr-oLIQue de cotte mercuriale-(tous les
A 1.e 15 jotLrs)].' 'sutn, encher es se font tous les jours - constitire Ie 

Loes pri n do th6 r 1 'esportation ont 6'oILu6.'.,e ],a railo:rtin:;ement depui S septembredes ex-portations de
I 'INDE (F'LZ, 1984). En 
th6 en prcvenance de198.1, les prix ont continu6 A
fa.orable cumme suivre iun Coutrsi. ost montri, ici par e:'emple pour


Medium, do 4 
le th6 de qualit6
octobro 19B7 
au juilleL 1994.
 

iv 



Evolution des cours du th sec d'octobre 198. a dbutjill!et 1984 en US $_/L 
 Mediuim 2
 

F r i ode Cour s 

4 au 17/10/87 

U.A. :$ 1.67
16 au.0/11/8 
U : 1.92 

10/1 aL 2/2/84 

U.A. V 2.5715/2 au 29/2/8,1 U.A. 1 1.98

29/2 au 1,7/ 4 U.A. :* 2.2911/4 .au 26/4/84 U.A. $ 2.70
19/6 au 07,'7/P4 U.A. I 2.18. 

Murc : QilCAF 1983-1984.
 

tUys ,u:w nit uI ;rtnu 
 une hausse dWoctobre 1992 6 juillet,1984.Ct.'pe-ndoant, or- devit . egi.trer une baisse des cours en juin 1984 parc:.'mpar:i on a1, mCI IQ -trie- , mars et avril 1984. Malgr _ tOLJt, la 
tend.nc-ai--.-t - A In- ,-u------u'on fin d'ann~e. Au d~but de 1985,replli des pri:m s'e: s unmiri,fe t: en raison, notamment, de l'offreimportante do: quali t moynores's sur le march6 international. 

V 



P_:<_O5.!riTIONrS - RECETTES 

-05 f-:prtations ont diminUt en volumC..IeS v CIII_ ,::p or t6 ont En 1982 et en 198Z,6t6 respectivementtorneo de 3.036 tonnes(7 CAF 9.1). La chute des t -2.07e:portations contrp.r raiPj:nr-( l es eq i.9_" in"' 1975 (Q .665 T.) - n9sde 35 At 56di -I cult..- dn IC, %, s'c':*pliqte prpar10 r cd ,tion la carence en materielpr i w do f,-rm1 
de trai temcrt 

F7}~( 
i,i '; b.-; paor- I es feui 1 les 

1e 
ILF i Fi];, vertes , les Co rs mondia i g ' a 

3 

, ""uJr- - f onA on I_ .t - int . 259 tonne.r .. , en ius.,nricLJr.3g6es, de 50 .notament par itn t arch, o-:, r- i eut 
1 3'roblaI 

L on:l.', , ­ des e port. t ions contrl 6es O Z ' ,­191 , 197 at 1931 re spe ct iv ement 68*/., 4 65 de Wk
producio n naiu ~nnWi 
Lon r-,.tt,, (o~n i -es cotr_rznts, , par rcntr.ta ,I A. pl i, , 2 isit-av I rmoi,n. i mii ons de Zaires dur n: 71977, 197, 199 

ann _es cons cuti En- son rettement amr1lior-,os enC2rt I 982 et en2irt ,r.iru !2 (lior s 
190Z r, elie%mn do Zairos (1982) etzoirnc Plus do',O inllinnc de(1938) 

.En 19B4, In. val ur dn- e::portations a atteint 107 millions do . ires. 

vi 



CONCLIJS I ON SUF!=!Lgi OMR IgLISrIO 

I nY7~tbme de commercialisaf ion dU tht5 au' Zairesimple est Forta~-pplrnmn, F. rCapcndantz, 1es di verses contrai ntes 6nLum~r6es tant A.la3 prodcit ioun q'A la c ommerci al isati on tendent A~ d6coLurager 1Cs agents decoano ) I.)F 'rciali 
trai tomni 

I oi on ce qLui conc(2rne lo logistique mat~riel defjrr "m~1 orer la' qul]itM 6 1 o:aportc'tion, los routes pour'A'ii c Ij itur' du t;ran'isportL q 'ui peu?~ve'nt con trFi ber A. al1t~rer W . 

Dwp ,1 1 i ac't wynt i riner 1le pr oh 1 'e C]Lido 1a m'TercLur 'iaePre0muvque 
 - aic'uOrsquan ol b 1'eapartat1-io etl A? 1a val our endeie 
 r oc'lrir 
unfri 1 

W, ch3nn des formalit~s .3dmiristl-atives A accomplir'I-Unan ne*cosod do reP'Idevance do3 1 'OFIDA et do 1 'OZAiC. 

Vii 



RECOMMANDATIONS
 

Dans le 
 but d'encourager 
 la production
commercialisation de th6 et satant. interne qU'externe, nOLIs recommandons
 

A LA F'FDUCTIa
 

1: d 'nc-oir-aqer la Formation dc coop~ratives des petits planteurs de th6 
k2n i, -u aipportLFn1 ,ne ai de f i -anci re ainsi que I 'encadrement technique.2) C-1:, g et-,P-- a CL ),. l ii l s c esZ da actions 6nergiques pou- emp.eher1 f, t c ic n r -re ;k,' Vd1 q -c 1fe i --

) d'ar~ccj- . 
"6­

'ru .:.F~ru',*(,. d'e- r-_-r' toro ti r re (boi s de c-ha,,fflrg ) et 
,-- 31 ,..d-, 'r _ -n ;_'- p 1 ntu l es .U;.,fo iii i ' 5tr, t.or, 

agro- i ndustr i eI s pour.dto ho . d,, chau4-f,; pout- lc s~chage OL th6.
 
4) d '61 .lrjir 
 le r,-di _ . 91k -indrustriel s pour amnnagerp lan t t i or: aLt niveau des1I i n.:. t.: d F'L, 
 des centres w.di co-soci a;..,cantf i 1, des ,.. Pour atti r-or ,ne mai n d 'oeuvre quip e r nla n nrt e soit stable et.
 

-

d 't-qui per I 'utinrc de Lutiba dan-s 
 1a MasiSi/R.LutshLtrLtdbouchl oh pour assurer Lin: feriierno 
pr od c t;urs pour 

et de mener des s~ances d animation avec Ies] C-,05 conv, ncci nce d e 1a n-cessi t6 de 1 esreprendre
ac t 1vi I . d p r ,J it c- r,.
dc: 

6) d '(nco)Urager e 6 gro-i ndusLr clE danss la mesure duamriorer possible,Ie pri: (de fer-me) au kilo des 
A 

feuilles vertes 
 chez les
agricltours.
 

[- ' EXFORTAT1ON
 

1) de codifier- 1 -' rql(; 1 1 'e;'port:ation et debonne dC's 
les di-ffuser pour-inform,-tion Une'r o:-portaiWOt/oL int6ress.s•oient bien in-forme de fafon que toUsdL is orocIdre N I 'e>portation du th6. 

2) quo d.... c~ortact ;,,- L, 3_53 par-ur-6C; 1 ANEZA) entre agro-indostr-ielsd'yn , qi.es et. 1] , r t 2E- C TommerciialeCsde pour I 'obtentionc.:s F: nnquo i u Par le cnalin7 t6r-i J ad',7u a L pourI ob trt ion 6qui per les u s i nesrci crdi t eri r-z;p-ce pour 1es 
e t

f rai s de fonctionnement(sa lo i - c-, o .., c r e t 


) ai~iitis c'acc6s
dos a..: cgro-i ndustriI 'approvisinneinert el s et la priori t6 dansen carhurant de leurs unitts de production et desmoeris de transport. 
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4) la mise sur pied d'une commission d'6tudes sur la mercuriale compos~e
 

des reprAsentants de la Banque, des exportateurs, de i 'OZAC, des
 

techniciens des D~partements int~resss dans le but d'apporter une
 

solution quitable pour tous et de lever les doutes qui subsistent A ce
 

ni veau.
 

5) la rfection par I 'Off ice des Routes et/ou autres contracteurs VII. 

des voies prioritaires pour 1 '6vacuation du th6, en particulier 

dans le Masisi et la vole vers ISHASHA. 

.,) de mener une campagne de consientisation auprLs des agro-industriels 
r -rave ur de 1 'ulilisation des produits locau d'emballage et 6viter 

winsi une uite de devises par 1 'importation des caisses d emballage. 

0000---­
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LE THE DANS LE MONDE 

Product ion 

La production mondiale 
de th6 selon les statistiques de
I 'USDA (U.S. Dept. of Agricultural, 1983) provient en grande partie des
 
pays en d6veloppement (87% de la production).

L diff.ronce de production (17%) fournie par des paysest 
 avanc~s tels 
qti, I 'URS5, Le JAFON. 

Le tableaU 1 montre 1 ' 6 volution de la production mondiale de 
tih,. de [97/ ,: 1982. 

Tblet 1 F.voluttion d. 1a production mondiale de thi:(1.00 T. 
de 1 97 1189 

Contin-int- 1?77 11973 1979 1980 11981 1982l 
-.--- ~ ----------- I--------- ---------AFFIOUjF 197,5 
 2053 208,3 194,0 201,1 2- ,7


A)SIE-UGCAI E 1.472,9 1.509,0 
 1.518,3 1.575,4 1.585,2 1.619,23
)HER101_IE DU 
 I I 
C.-,6 40,?
'UD 46,1 48, 0 44,0 43,9!
 

-~---------------- -~-------------------------I-------

Total 1.704,0 1.754,5 1.772,7 1.817,4 
 1830,3 1.878,8!
I ..-----------------------------

indice 
 100 103 
 104 107 
 107,4 

- --. ~---------I---------I-------------------------------

110 

Source : USDi, 
FAC, JUNE 1983.
 

Fris5(e globalement, la production a connu une 
sensible

augmentation. De 1977 A 
1912, le taux d'accroissement moyen annuel 
6tait
do 2%.. LeE productions le-3 plus ,1ev~es de cette p riode ont 
6t6 obtenues

0 prtir doz-198P, gr-ce -k de meilleures cueillettes en INDE, en ARGENTINE,


2L .AFON, c:kmpntri;nt ainSi les chutes de production enregistr~es au. KENYA, 
S~q'I--LAjim, A Ki -11 1fALA~W! LAUcours 
de la mime anne (FAO, 1981) 

S 1-, ,sontinnt a-fricain qLti, en 982g, occupait la seconde
p!1e ,p t>ri 1 I'61E, Ju point de VLe production (11,5%), une chute
i,;0nrquabie do 11 ptoduction do 7% a 6t6 enregistr~e en 1980 relativement
S1979, A CaUe lodc 56cheresseT i e7a au [::'ENYA et A I °ILE MAURICE, MALAWI"Tab Eclea :.!)
 

http:thi:(1.00
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Tableau 2 :Evolution et distribution de la prodLction de Th6 en AfriqLe 
poducteurs de 1977 A 1982 11.000 T.)
 

PAYS 1977 1978 1979 
 1980 1 1991 !1982
-.....-- I - - - I-......I- -- - - I- - -

KENYA 06. 9-.4 99j 89.9 90.9 96.0 
I I 

MAL~WI !1. 31 32.6 29.9 :3 2.0 '38. 5 
III I 

MOZAMBIQUI1 7.0 18.i 19.7 19.5 22.2 2 .0 
IIII II 

T AZ,7A'JIE ! 16.7 17.7 17.9 17.1 15.9 16.4 
III I 

RWANDA 5.4 5.8 7.0 7.0 ! 8.0 
II I 

U3NDA 15.2 ! 10.9 1.8 1.5 1.7 2.:Z 
III I 

IL E 4.7 5.1 5. 1 4.4 5. 1 5.0 
II 

AFFIJUE DU SU1) 4.4 5.7r 6.2 6.86.3 7.0 
UFNDi 1.5 1.5

III 
1.6 1.5 ! 2.2 

I 
2.0 

II I 

CAiMEROUN 1.0 .0 2.0 1.9 2.0 2.0 
III I 

Z IMBI WE 6.6 8.7 10.: 10.0 10.0 10.5 
IIII I 

ZI RE - 7. 6.0 6.0 5.0 ! 5.0 6.0 

TOTAL 'o7.5 208.: ! 201.1_05. 194.0 !215.7 
-------- - - -*- I -I -- - I-- - I- - ­

our,_-2 FOREIGN A)GRIC. CIR. USDA, 198.. 

F-OWr le ZLaire c:es estimations de USDA ne sont pas 
con fnor_' a, c celles bas~es Sur la r~al it6 sur le 
terra in donn es au:" tableau" 6 et 7. 

icLuel11r t, dans beaucoLIp de pays, en particUlier d'Asie 
et cJ'Amriquo L.3Line, ]e secieur moderne des grandes plantations domine 
1 7:1rgment le .tI.e traditionnel des petits producteurs sUrtout en 
Ind '.,,i .., * . I .L : -, i dJochirn (EBaudouin, 1971). 



COMMERCE INTERNATIONAL DJ THE
ORGAS!CTION ET CARACTERISTIOUES DU MARCHE INTE_NATIONAI
 

raniation du marchb 
sent :Los procdures courantes pour la commercialisation du thd 

- la vente enchyres et la vente par contrat pri v_ (FED, 1961). 

L--prn proc.d,e se caractri se d 'aborddes 'oCtinra doJnpruducteurs/e..portatektrs pa a pRsoence 
toutes qui font des offreslor' noirne, de lots,et des acheteurs
contre-ofir-e p-o. 

(ou leurs courtiers) qui font des-rrive finalement A un prin de transaction.a.sen t Ellesd:or d' gr,-inds centres se
internationauO, 
 (LONDRES, NAlR'OBI,ZALCLIT-F , ULd .1i: , ... .... 

La'?zr 
 _._. dr. imQe pr-oc dturecontr_ LT.; de ei e est base sur desty di feCe entre' un producteur/lexportateur 
chet , et un au, ,,_,do 1 'chantillon exp6di_ par 1'exportateur.se forn p.3r Les payements.h:-nsfert- bancaires. 

LA promibre proc~dure prdsente les avantages suivants
 

- pour le Prod'c:touienII 
 ,prtateLur il y a un test r~guliertirer du th6 afinuFe va leur commerciale d'enmax imale. La 'ente,s,=!r'.'ei1 n tant publique, lagy V et,_-2rL[ lpe Eapatriement des devises sent facilits(C&L MANAGEHENT 
- COH I LTAHTS, 1981) ;pour la courtiers, iA y a n6cessit6 de vendre au prim 6lev6 pourM,:, IM1 S,2;- I u;-s romiun .rati ons. 

L egrardr iriconv6nient de cettedu Pr-ouc-ri', 'pgrtatemir procd.dure est I 'incertitudede trouver un acheteurauquel nu de connaftresW th. le primzero vendu d'avance (difficult. de planification de laproduction). 
1n.1deL: i_!: roo ure aI 'assurancE.. de comme avantage pri1 'ente de sa production. nci pale,Ce qui permettrad'6tahlir au producteurlns ,zjctifs de production et avoi- un meilleur contrdle de sonent--cprisn. 

1j1- l aL. inconv~nients de cette re~thode
risque quii I1e sent surtout lepra nd Iv'/'ndur en ncegociant avec les acheteurscar, que c1 i-C i sur le prim,sui f- uprieur ou i nf rieur A celui n~goci 6 A la datei sigiiatre ded. ,::ontr t, il n'est pas revisable. 

-Cara st_.-Ecque. dt narchn du the
 

Comme pour 
le caf6, le march6 du th6 est caract~ris6 par
 

-- un noinbre restrei nt d 'acheteurs et heaucoUp de vendeLmrs- une grande speculation au niveau de la demande ;- urle 
 certaine irr~gularitW 
dans l'offre qui fort
provoque souvent1 'acc-s de 1 'offre et par consequent la chute de 
prix. 

:3 



LES EXFORTrITIONS 

Tout comme la production, les e::portations de th6 sont 
assur-ves presqu'e:clusivement par les pays en d~veloppement. Les volumes 
des e:'portations varient en fonction des volumes de production, sujette 
elle-meme au" albas climatiqL en- et autres. 

Au tableau 7 est pr..ente une 6 volution de la situation des 
eportations pour la p.riode -llrnt do 1977 A 1982. 

TqleatU _ : Evolution des :jort:ton:; de thf (1.000 T.) ar- Continent 
.e 1977 A 1982. 

.19771 1,..1979 1988 1981 1982 

AFRIDUE 159.1 178.1 100.5 157.1 160.8 172.5 
ASIE-CCEAHIE 6!1.1 576.7 4.f1.4 657.6 647.5 605.0 -

AMERIIUE DU SUD 77.4 40. 4.! 78.4 42.4 42.3 36.0 
..... ... . . ... -. . . .. . . . .. -... .. . . . .- .. . .. .. . . .I -... -.. 

TOT' E)7.I 93. 1 S75.0 857. 0 850. 6 814.::. 
I '-rI--- - - - - -1- - - - - - - - -

INDICE 100 . 104 106.8 105.9 1 101.4 1 

UCSIc FAS, JUJE 198C.
 
Marches Tropicau et Mdit~rran~ens (MTM) Juin 1984
 

Ln cri onso.'- ot.l e des t;mportations de 1977 A 1982 n'6tait 
quo de 1,4 %. Cependor-t, iA fTut noter qu'il y a eu des fluctuations 
innuell,. do 5. (1970-1979, 1981-192') . 

En 1 ,'82, 1os r.:portations ont diminu6 en vol ume et ont 
a:tint 014.700 tonneo solon M.T.rl de juin 1964 pour diff~rentes causes 
montionndes plus loin don, I '&tud,2. 

LES FRIX 

L',_n de pr oblbmes du commerce international des produits 
,:gricoles concerne 1 'innLabilitW des pri'. et le th6 n'en est pas 6pargn_. 
L-) CoulrtM du th_ sont !.etn A dest luctuations suLr les march~s mondiauX. 
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ALI cours do la p-riode 1975-1980, le prix du th6 a connu des
hausses e::cept-ionnlles particuliirement 
en 1977 et en 
1980 relativement A
1'ann6e 1976 (Fig.1). En 1981, 
les pri" du th6 6taient ppeu Ilev~s, et 
en
terme- c.r-cs, on peineA d .passh celu" do 1980 dans les principauxcentres de 
vent, au:: ench.res tandis qu'A Colombo, ils ont baiss.m~me
DurJrit i' i 7 A 8 premiur. mois de I 'annie 1981, les pri: du th6 ont 6td_ engdncral cCip.ri1ee ,' de 1980 pour la mme priode, notamment pour lesth6s du deNord 1 'Inde ot du Kenya car on s'attendait t Line chute des
r.coltes. 
 Fl s tard, souls les pri' du Kenya_- sont rest~s fermes, tandis
que 1 '.hon.danc, dos r:olt_s des der-niers rnois 
do 1 ' ann~e avaient provoqu6la bai .s dos pr-i:: au,"nu nchibres do Calcutta. Los prix, en cents USA pourla pdrt-id sn:; di,-,ce out haiss? on moyenno d- 10%. En ermes re s, lespri, 3v inn,t eff,:tiven'nI: baiss6 (FAO, 1983). 

Eni 1 9, dirFt 1es oIo s on9 pr emi ors , a conru Line netteamolir ir des
fn 
 pri::, car- ]es producteurs avaient annonc6 Lun d(.ficit desr~coltes F)r 'pprt A 19..i . moisnu_, de septombr 
 - par) ti cu i reinent, enmonnaies l :o.l' , la pri: d assaient la ,noyienne on 1981 do 20% A.Colombr, -6% MHnbasa, 
 5%.A LimbLi (FAD, 1983).
A 1981, E;prim~s en centsUSA, l'e pri 
 du. thlu ort :,nzidnrablement mont.
_ pendant 1 'anne (sauLf aul."
 

enchIr r ' (L' L(JHDF S:,. 

POL( I '-rine 19B7-, ]es pri'visicns des pri:x Wleves se sont
 
•avr-en ct-- -A c iause de la n6cessiti des payI importateurs de regarnirIeurs stoc L (N. T. M. , 1984)1. En cctobre 1983, lPs cours du th6 ont explos6parce qu, 1a con',j'inmytn:iofn mondiale do 
1987 iv-it d6pass6 la demande d'une
part, m.i r ', o ie -n t_n 0 'm nr parI, de nou\,e-tun fai sai ent 1Cur appari ti on. 
On p oirr- t - :
0) d'" 'm , -i' I, i F l-,,. , .i ii let 198_ entr-airuant Line baisse de la 

b) des mj Ifd 'S.r hat . JoI d.ns c:e derni er pays (SRI-1_ANf:A) A cause 
d 'ufl , - )d ':[a i ,A , t ion.

C) 1s dr-mAr "r? f orte des pays comme 1'Iran, I 'Egypte o6u le th6 est un 
prad.l i ,J pnCi1 s c i cal e.d, I .A rrf ' t , OLi 1'agme:ntation des ta:wos A I 'e:portation (INDE,
BANGLUDESH), puur 
 prt. ­ronttni t" les i 1'int,:rieur-.


f'--) la 'in-: L d -s,.2 tOf incvicrldatior's on Chinoc.on 19835 pendant Clue sa
,cci1 ? furm _t I wi 1 e-'Liu0 t ai t en pt,:rr-o2ss ion._r-iC 

aUan ) . q 
. r. s vecherch, pour nes 
 cLhet s (qualit ) 0" Ie
,:orri- , : A f ai b.a i _,i- 1 prO dcli tion do '1%,
a7 r et1 les ventes so son t-t Au,,­

'i Insi , ,t,::-nch, e: do Lordrus, on u-f-fr 0it tout pouren ettout 17. r.8 ,. se'5c ,d th-
 p or 5,naifi e aluo qu,.o, lea gt-andes mai sonsanglai.-es ,r,t Lo.s, in de 80. 000 caisses A elles .-­euv] 
 s (, T. ., JLuir 1984). 
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Figure 1: Production, Exportations.. Cours Mondiaux de 1976 "a1r34 
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Sources: F.A.O. - CNUCED 1982 
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LES IMPORTATTONS
 

D'apr~s 
 les donn~es disponibles, la demande
variable che: du th6 est
les diff~rents consommateurs comme 
le 
montre le tableau 4.
 

Tableau '1: Evolution d-es 
imorations mondiales(en 1.000 tonnes). 

1974/76 1977 ' 1972 1979 1980 
 1981 ! 1982 
- -I---
 -


FI'AYS DEVELCIF'FEFS 
­

! 434 515 ! 797 450 503 
 456 440,6! 

Ea:i--Unis ' 78 91 67 77 
 182 84 
 8277!
RoVauMne-Uni 
 ' 200 ! 208 ! 149 174 
utre 187 136 122,6!

! 206 216
--------------.......-------------------....---------- 1181 199 134

I. " 236 174,7.3•-------

FAYS ErJ DEVELOF'. 
7-.). 
 I277' .. 313 ! 425 -.
3975
 

------ ~5 I C" - iu 
 65 

-" (imrique Lc.-t. ! 12 

4 43! 59 46 514 15 
 19 15 15 15,9! 

7--,c' 788 718 778 881816 834 

Source Rapport et 
Persp. FAO, 1979/80, 80/81, 81/02, 
1982/83. 
March~s Tropicaux et Mditeranbens, 8 juin 1984 
n' 2013. 

L-a plus forte demande 
en tht pour la p~riode de 1974 A
6f-6 enr rogistr&e prur ia precni~re 1979 a
fois en 1977 
(788 mille tonnes), 65 % de
cotte demand- provenant des pays d veloppes. Cette situation auraitoccasi orri~e p.-3 la bais-e de la production du caf6. 

6t6 
Puis, on a connu de
 

p~lUS "L..... i mpc't ti o I A partir do 1980. 

MlI*3.,:er-, i,1 des importations plus important dans des paysd6v , opp,6 C)11.Tt-. Ii--s U. S. C. (26%) et le Royaume-Uni (28%) par rapport A1977 .% I I.dI:I'' niveauL dos importations mondiales de 1978 A 718.000
tonnes. 11 Co[ PsL Jo. ;i,-eaC2 pour 1 'annie 1921 au COurs de laquel le ces deu.
grandz i roerLteut,- 3cr , t diminuL leurs importations respectivement do24 % 2-,-ropectivuiMnunt -. I '3.nn - 1980.(PLant 3LI: pO'), LI dt\'eoppement, apr~s 
 sept ann6es con .rCcuti.,,esd'augmentition, IL importations ont fl-chi en 1980 de 15.000 tonnes, soit5Z de mcins par r-ippclrt A I 'anni6c 1979. Mais la demande a repris en 1981 etles achatLs. nt Ot6- m jijr-6s de 112.000 tonnes, soit plus de 35 %7,1 'augmmriati or e tai t- p1 us marquie dars certains pays importatteUrs
(F'I3STAN, F'OWEIT, SOUDCN, EGYFTE, MAROC, ... ).
 

L.:: ustim,ations 
de 1982 r 6 v~laient qu'n-i s'attendait Uune
fortL pro,,re:-,ian des imp'ortations en 1983 parce que la plupart des paysd~veluppes devra ient acheter le the afin de reapprovisionner 1eurs stocksapparein,nt dog irnis mai s ausi, du fait de 1a situation politique
(emeuteC SRI--LANKA) etL autres cal ami t6s naturel los dans plusieurs pays
e.,portatours (F.A.0, 1921/1982). 
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REGAROW N nil MOiFfE 10NTE0.T ION(-

Apr6s p. ni eutrs tentatives visant la V-gul arisation dumarch6 du th6, Line association A caract~re international comprenant les
principaun: pays producteurs a 
6ti criei. Elle travallle dans le cadre 
du
 groupe Intergouvernemental de 
la FAO auquel ces pays communiquent leurspropositions et recommandations relatives au:. 
initiatives A prendre en
 
mati re de polit iqLALD commerciale.
 

Actuallement cotte association englobe 21 
pays membres dont
la part dAns Ia Iroducti on nondiale est 
de 8Z % et dont les ex-portations

reprAseriternt 
90: 	-tr- l. p]an m ondial. 

d I - do plLusieurs confifrences tenues successivement en
177, 197', 19i1 c '2, p1,i,.ur .accords ont 't6 agri6s dont les plus

inportant_ ani Je ri t, L i r-n t :
 

-
-	 DP 3 a n i ,, I . ..ED 7,nrf] recn-- des Nations-Unies sur le Commerce 
et le D~cvl,- p-,marnt) a agr'.h ,n programme de th6 Jont le but t.ait :
 
Do -ir : n
de 0-.1o_ 1. ommation du th Q travers Line association
 

intir ati cPi "Me -S A1llWH 'W7industries du thi).
b) ,d' 1iinir or r d'-AJ2,lem-n Ion. ha£rri±r-es' douanichres (tarifairos) pour

1 a co m LrL i aI i 3,tLiL on.
 
c? Pt enfin d'_"i 
1 .stci p-tit. pays producteurs du th6.
En 1979, urito 1A- chuLte du pri" de th6.et ._ 1 'accroissement des co~tts 

-de productin, Iea rw:i nds pr':dutcteurn se sont rt-unis et soils sont corenus- puui I dop Li on de quotas d' e:por tat ion 
 (conti ngentement des 
.pcr tati ion,. Mi le]s m'thodes parmettant de quantifier le'scontingents Wtaietr )-t [tuer aL,;n coLUS des pruchaines r6unions. 

-	 Touotefoi' _ i -' r; ''-
 1 les d',tails technique s sU:- la quanlt i f i cat ionri'6_aieot Pon encore trouv6s, car les conflits d'int~ret entre les
,;portlal.,un,.: 
 .d;ir-eu:: cW accrou"tre ia production afin d 'augmenter 
leurs
reccttes t rsc.u qui elent prot~ger le .Tarchi e:istant 
ne permettaient

p-E at.u di-ffrents producteurs di'tre d'accord 
avec les mesures

reAtrict ivea de con tr ]I du maEirch6 (FAO, 1982). 
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PRODUCTION DU THE AU ZAIRE
 

UISTOI UE ET TMF'ORTNCE DU THE AU ZAIRE
 

Lce thei.r 
 fut introduit 
 aLl Kivu en 1982
exp~rimnnt.d e A la Stationde 1 IrI'EAC (actuel lement INERA) 
 A Mulungu Tshibinda
 
(WRASNIA NT Y, 1955. 

Eri 1977, les premires plantations industrielles
cr !_:- A Wo;' par- 1. THEI furent
(Plantations dL 
 th6 aL :::iVL). II falr ' - a IlU1- i
Iut;r compr-ise entre 1952 et 1960 pour que,-6lop.i cette cutlture sei'rg, . pouret voir 6oalrement les petits planteUrs Zafrois"5 '. , ' Lh:,i I a '3uperf icie totale e:ploit~e est pass~e do 1.184 ha(on 1. q...0. 'a" IWO
60), i=it un accroissement annuel exceptionnel

,d",,h_ .dE, 1960). Au dpart, le secteLr priv6 avait
por1,_:,L 0 pris., .... i,on ,-race aLIu c:r6di ts qu'octroyai t 1 'Etat au:" Colonspact L 1:I _, " '1)JLiIU I publ i c a contribLtO 
 A son d-vel oppement en
 
enciury g,,_W
' p i-t planteurs et 
en investissant dans
dW:.ins ,wi la construction
 n iter la production des 
 planteurs regroup6s 
 en
 
c orip~r a y 

zpa-n:ant apr- 'ind~pendance, bien Qle, sur 10 ans (c-A­. d IWO A MO) j -ulprfice emblav~e firt passde de 8.000 ha
h, A 10.600
oib worln _ ,in i annuel 1e de 22%, une d~gradation relativedc! 1A , -. 
(6/)
'e, tait suivie A partir de 1'ann e 1975, 
 ramenant
n-; i -- I ']. 14.PI ha, uite au', difficult~s 

-t 
lies A la carence
main d'woo[rw. A la formeture d'un grand nombre d'USines 

en 
zairianiseesen 1974. -wwsii dLn le sens d'une r6gression de 
 la production,
aurait r,, 'r onJ99E7. i.c'lon le rapport de i'OZACAF (1983) Sur les 10.000 

- 4. 00 hc si s en r.apport continu ;
- 000 hekar.. s tn-n ,-en
retenes et/ou sporadiquement e;.ploitoes 
- . 000 hectcr cmi at.bon nes. 
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£~~rM1O i yrq*.ZIA, le th6 zalrois reprdsentait. anr 1.982(U.S.DAI, 19E32) 
0,294% de 1 productionr mnrdi ale, soi t 4.481 T. sur 
1 178 .800 T. Wj tho5 ec produites ; 

0I do In' produtctiojn a.fricaine, Iloit 4.481 tonnies sutr-
FI i d,.? -,'1- , nO70L) innel;. 

5MLt c rLOLy yatiratr A repr~sento-it (tableauli 5i) 

051% do In n'nr LInka.e dcez eiv p.rLijc', /cgr icoe uu~ pay QM :VV, A01 
 1Z M1 ILofl id e eiv i ron (Banqi-ue 
du -3rn
IMP) li,,i 

0,17 en 
W87i -ni '1/1 ins de' Mi res 
0I % en 17M aifi 10:1 Lllict-. .i31 ­

1 , c. v A ouri t hai son 1oercr Yaite I c ta CaM
 

IFi e orIj~r f Qh. 1 0I .n IL 34 ' I 

~hi jI i ~in F j1 j. ip * n h irpL. T- Ic-l rir c rh. i 1 

ruIiv m n un W i o p 'io M n los ani ng il-ii n6 wimm 1. 1-iim 
oun ,r-bfl1 it I i ve ~ n i io do In liii rt c- .- g i i m F a~cra nio Iop 1 aI-I Qtttun Aii WOMMAI dU rYV- WS~ r W i7 1 e rQ~~I 

F- '~~ 'J'i 1Hi t 1i L dc Iil I h I- bMare, WiI klit.ii pu-i 1 -4 rj -Sou- ciioni 
jd ;E . CU t rn an 1 j i t o 6 1 'i~ i Fpr, i. cJ.F Ii npe:; 
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- - - ----------------- - -- - - - - - -

------------

----------------------

------------------

TableaLu 5 : R~partition des Recettes d'exportation par produit et place du
 

th6 de 1982 A 1984 (provisoire)
 

Ann~e 
 1982 1983 
 1984 (11 mois)
 

FRODUITS 
 ,
 
-
 -
 -


Produits agrico1es !148.627 161 584 238.862
 

SI-------------------------------------

R~gne anin.al 
 467 1.183 , 

---------------..------.. 
Caf6 Robusta 84.264 1 108.930 1 160.681
 

-I----------- -------- ----------------------------...........
 

R Iu'.JJ1f i 13 247 104 1 87 I 
------------.--.- - ­

-


F h 1.87 1. 215 3.740 
. . . . . . .
.-.. . . .. . . . . . . . . . . I I
 

2.821 .25 
--

4. 362' 

I---------------------------------------


HuiC de pa.lmni tes 4. 463 2.740 11.217
 
-------------------- I--- ----------------------------------Hu- p1 I.639 4. 326 

. ..... .. . . .. .. .. .. . ..... . ..
. . .
 ... --.
. . .. .. ...-
 ...Toutr t.Iu:: 1.620Lmstes 1.890 1.621 . . . . 

COL ut hchL: 6.909 6.419 9.838 , 
. ----------- I ---------- I 

P.o i 18.186
e 10.465 10.906 

--- -*-.-----.- *------I - - I---------------------------
Ouinquina 8.730 6.097 7.977
 

Autres 
 4.066 1 -.819 5.118
 
I -- . ~- * ...---------I---------------------------


"1-,5 
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- - -- - - - - - - --- ------- - -

Jrne v'Ue d ' ensembl e des rythmes dP variatio ns de I a 
production ,A-1 '6poque colonial . et A 1 a p6r i ode d 'apr si 1 'ind6pendance 
permettra d'apprtci lr niveau cette culture au Zaire1e .octuel de 

(Tableau 6).
Tabl aLl EvolLit_ o2n _do_[[ta.!.rodc:t-ion .(:aan oe Frjst-lnd~end ance) 

de 19,46 -A 1984. 

EF'OQUE COLONIA)LE &FRES INDEF'ENDANCE 
-- - - - -----.------.-----.-- ..... I 

Ar'nde Fro,,_iiron (en tonnes) Anrr Froduction (on tonnes) 
.. -... .. 
 .- . . . . .. . - --... . . .. . .
 

19 ,!j 106 1966 5.77,0
I 94 7 1 196 7 5.4 i00 
I...4.8 1 S 1968 6.050 

"
1949C/ 1 112, .: 1969 7. 850 
1 50 182, 1970 8.950 
1951 I t69 0 1971 -7.500
 
1528 
 1 :?72 8. 000 
1 '?5- l1..', 1977 7 65-7 
I954 1974 (?) 2
 

_55 -- 1975 5 .65
 
1.(5I I 590
V 1976 1 405
 
I? 7'- I 1977 K1? 4 504
 
1958 19785. 
1959 (2) 4. 240,1 1979 1.80:
 
1960 (2) "1. 108(1' 1980 4. 424, 5
 
1961 7 '3. 400 
 1981 4. 310
 
[~5 
 __ 1982i 01 1. E01 
.. .... 
 .. 198.". 4,1 " JI,"i. ' 'iti, 4 1:7 7.1. tA8 

1 5,4 1 
. . . .. .. - ... . - - -. .. ... .. .. .. . . . .. .. 
 .. . .. .. .. .. 
. . . . . .. . . . .. .. 
..­

,. ",, Lurc du th,:W e 1941) 1 -,' ( ) (1961-71) 
l2) Pir, cip, ,-.. lures o -r , l ,,o v Cen--.r- 1.98, 

Mini .r , , r t 19. ' el: 1972).
(4) 'Banorque A:,,Zgh ,-,,1.97,1 --.19A,. 
(5) Etfit ,n, Buren", An-',.r Econormique, 1977-1984. 
( .1-.,. ' , 1I, ICU !: ,it 1 '" 5 -- 1958. 

At 
 la .i.r do- ... d1' Tableou 6, la sitation 
., -I, le,' . ' pr O Un!,L: n 4 ' itc'I:M.iP + i lI ,, C.r 'Si A 1 '"'poI.­
coloni1 c.? I t ' W' mw 0-, , p rLi n du I ,r Q t LCh -r croi.o ncce 
rVg"il• r., Opt-0r', I;' 0 OQ t I ilit(." -d ..... ir- ouLjr ', t aIu 
c" u ' ' '2rIIw i/:.,Iat , nJ1, ,,. ­, Qr I ) 1 r, i ::- anr: E. u r 1t' 1n.
 
.O+t-_-iiLde r :, ," ''::"
,:n " I:+ + o...... ife 'o l ICQ r s E~ : 

3 ra q I k h ll1, -,-:::!.I:t,, I ko-: , rl -,: . I.;)[ -an rI c-. t9 76 , :.',-:-use 
cit+'": r-Jco-,...t- r 0 U H-i ,,r r't 1 10.-, imo'r ,, ,-iw] ' in ~ ri It i.z: 'i !, . -q 1.0 I... Ti-4 1 j qu''tI rnmalFnesi 

' it .1[,r ; ,.of I i ,". - ,,' ' 9[ 2 0 h 198 fn!: 
, f t , -. f 'onu- .&ire.-r ' . "' 'Il -, wit ,n s c.:t :-t£-bilis _-_ avecr: 4.4,1 
un n'es en . ..P , . t .l.951IM 7W5..1 l PF -1,11 en 1904 ( .- t_i n.t on 

Bureau d Et,.,ude,, '.'3l4 eL E'-l,,,tiI_,i 1, Flan de Relanrce, 1985;. 
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--- -- --

r'u.-rt i Ia r6partition do cette production suivant lesOnploita.'r--, diff6rentsl1, srhi ffres font dfaut certaines ann~es,do productinn de producteurs mais le volume
les plus importantsg],- bale our peut donner une id~env-nl..ion par entreprise. D'une annie A i autre des chutesat des hat ss do production semblent fort 6levmes, cela est dt"i A,.r-c une0 , ,,_ (,'-us ;:d ::er-aines unit~s Agro-industr-ielles, travaillant

do f.agOH P , A, it, (Tanlea _ 7),­

_!abI -'- _ -!;I.r-~ ib:i- do1aQ Froduction d lh Marc hand-r _r...... u::: =EP:.p i-an~tsP r l , i D-v '" E " A I (1971-1982) (en tonnon)Z11 02.1 2nP
 

tR. JEE' I!1-77 ' 1978 I979 1980 
 1981 1952 1983 1984......................... 
 . I .. . . .. ...... . . .-. .....- --

.......... I . .
.. .. 

E . . .1- 1.675!1.288 
F', 

869 929 8172 934 985MLE .. J 1.117 1. 105 4 .102 A .165 1.247 !1.1981 !F-i4 'NOlI 1 !1 1.5 190 225 250 250 
 359 293 271 
 400
UrFI - I ­ -
......... ............ 

- I00 50 50(e) 500 (e)
.. ..........--..... 
 ..-...... 
.. .... ..........
 

T2 H7 ' -.a.20'52.O 640 2. 347 2. 635 2 413 2. 100 2. 526 ............... 
 . ........ 
 . ....t .. ... . . ...... .. ......I J j l;j--It ! ... 
IJ I 

C. NG-E 2,. 167,V 120,6 176,4 111,7
u. VKAVrJ:,"- 66 .5 00(e; II 264,7210,2 166,9 !119,z 102 
 118 200)!
I" f'-L.'MIYAlM .- 560' 449 524 , 0 602: FE ,'I ,- PAI 572 77 5RI07-' 780' 725 747 674 778 
 881 930
 
_. A/GrMO - 100!r' w 1 - 292 263- 26: : .!00 (e ) 200 ' , 

250F[Mei! I 
27 194 296L; I8 227f - 10,2 ..... 

._...... 80 58 7 
, - ' .. -- - - 66 (e ) 50 (6e ).... ..... ..... ... . ...... . I ...... ..... ........
 

D .. 6 2.2 ! 1.. 0 2 7 , 2 , 0!2 06 
 2.-2 ................ 2.::-65
 ... .. 

TOIT'AL f:. [ U 1.504 5.9zS42,' 424 ,5 '4.810 !4.48i 4.725.. .... ... . .... ... I... ........ ..... ... '4 951
 ... .........
 - -... 

S : [{nqUOWt: . -a -lly,- Fscanamique 1984 

(e): Estima-tuions en M'.%, et 1984. 
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COND IT I ONE ECOLOGIE.S T2 _IEES CULT IVEES.
 

ECOLOG IE :
 

Le thier se d6veloppe dans toutes les Rgions tropicales 
at subtropicales. L'aire ro culture du th6ier d'Assam est conditionne 
par : 

- une altitude optimv:; compr-iqIe entre 1500 et 1SO0m. Nanmoins, la 
faci]it6t 1 l'uin 1 gj et 'urniout ia qualit: du produit augmentent 
t.rs nettemerit -r- 1 "altitude, lr. qorLe 1e rendement diminue 

npm., lit'ieny d,-! ; - rne yr ne .ni .el12. 1.'ordre de 18M 
- des pr'ci pi ta t ions L rr-d ea 15Otmm et p1 us) , r _,guL itrement 

rp.-s .1 't 'in . -' a 13cn cc oup 6cc; dc '"n S.i son -;4.m he n eI1 r 

d6paa;ai7 pan 2 moF'' ; 
- ur col petrmoahle r,'ont] Lc.r drains, I Ar-ementt acide (pH entre 

4--5 ri-he an huui.I's ,)t on. A mritfnts mli nrau. 

Au : fe , c rt-.: Vi..rro r d,_.lKivu con'iennent A cette 
cu] ture. an- Ie H t- -e, ,_-n :'urai ,n rron_ 1a. creation de quelques 
plarftation., de M6'dan5 Su L de Ituri,1.: s/,gjS ,pion 1 mais qu.i ne sont pas 
actFu'_ 11tmc~nal t '.,. p 1 ._ .; et on, i igcnotr 6. 1es rat sons de cet abandon 
( AD)CEF'UT , 1 "ti1. . 

Le t er, orgiraire dc 1 'Asie, se rattache A 1 'espce
Camolia sinen is ,Ie la f.at1mill i.-; Thidac/s. Deux ,vari _t~s principales 
-ont ci .a ,tes dan, 1e monde : 

-- C.mul t snr 'jr. ,IJ enhL,T- ;n :;:;, ith-w .. . dA)h 

(,:u do(.I "In,:,Q 

Le theicr Qe Chine, h pel-it es ,uj .es e a aez .aible rendement est 
M O en Asi ._, tLndi . que 1Q Ih ii,:n ,'.Zh 2 .. Jrandes -Feui lies et ALi ., 
potentiel du production .'1e 'est bien adapt_ au, conditions de 
1"Afrique. 'est .I-te ,erriot u v,.:rit (Wscv mica) qui pr.sente urn 
i:. rt t. ru ii Q i f q i ,.'-1 c i ' e a 2 ite. 

! I i ,- nu:r ,:.! ps 2 1a
I 1 to ut, , yr- ]l<aF:!t e m, 1_.'L U M M. A Mu__Er e t-

,.:uitur d.ybLr-ic-auonl'.e 2 vkjh1 lote) _ developpement 
r tpide ryrch:r-chA-2 pour leuor r'tnde nt (productivits) at leur qualit&. A 
Litre d'ON'Mple ci torts Ugad.a, :tsir- '64, 6 110 M110, IZ129, IZ95 
(s,,cLi,;A . INERA ') T' 6.01 t-Iliu "TR[ 6/, , 12/10 (selections du
FKen'v,, l,-.-, Research Ir,.-_tit,,e j, Rancho); BBE:JO, E;E:3 , BB21 (s lections de
 

P:r-,,] ,:3 . i , ,, '-,n -i1)4 
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SITUPT.IOLq DE .LA F'RODUCTION 

BR.Ppot-t d2 prodution 

6Le th~i er produi t actuel lementsecteur moderne au Zaire provient duot du secteur traditionnel. Le secteur moderne1'es comprendsoci t~s pr,,_es O- certains projets dependant du DpartementI 'Agrio:uliure, deLandis que les plantations (parcelles) paysannes
c:onsti tu_,ent le secte r tradi ti orel. 

nk 1r'indop.'ndonce, sur une superficie totale de 8.000het"., r'i rlcnw L 6 % M.aient em:ploitoes en milieu zairois (Congolais)5 MI yt ' ne , i ol : -menl: paysannat. Apr s I ' t nd~pendance , 1a:,up-rfic.is tota._ e-"pl -,t :vai t
Ern 1V78, 

Y atteint 10.600 hectares an 1970.al 1:Q o'wi G:i nl 0l. 700 oectares dont pIlus de 14 % d superficio(.500 ha- par le secteir-ccup.±rtraditionri/ .9 1 o;uper 1 (VANDENFUT, 1991). En, f.It lu plan -. e Mtait d 'envi ron"nari ,ltu~re , lq2-.-. 6.9T.4 hectares 

Solorn le rapport de la Division Wgiona]e Agric-,e duou,h ' an .urait onry :r-KMij dons l_-e, sec- ur Iraditionnel . c - pectivement 1. 917 toetares en theier. 
en 1981 et 19 2

i'arall~lement,totale I& sLup-fiCieplante darns 1e socteur modernie 2st estim .e . 5.257 hectares76. d IA ous.per fic. total o en 19032 estime 6 6.934 hectares (Tableau8). Ln u:,perfic- r.element e:.ploite on 1983 at 1984 est estim~e
.1. '-, h -: ar .-­

http:up-rfic.is


------------- -- - -

-------------------------- ---------- - -

Tableau 3 : Situation des superficies plantes dans Ie secteur
traditonne., et m~derne ( en Ha) en 1982.
 

Secteur tradi- ecter moderne Total trad. + 
Lionnel (ha) (ha)-- total moder. (ha) 

NORD KIVU
 

RUTSHIJRU 125 	 ESF'ERANZ 1.1.100
 
MASISI 634 FrLZ/MWESSfO 400 
LEEO 203 CAKiI'ORD 255 I 

WALIVAL- 59 MWANA NTFEBA 350 
I7E 1 260 hYA S i U2e5,2[-


HG I FR!1 i rWfriE 297 
- ---- --.-- . I.~---	 -----

rJTL NORFD 1. -'206 	 2.687,2 3.973,2 
-... . . . . .................... 	 ........ . I ......
 

.D I VIJ IV 

f:ALEHE 01 CH IROMGO - 80 
:AEAE 40 1 ( /AK/NGWESHE 120 i 

W(LUNG]U 350 	 c: / LAVUMU 240 , 
SI FEF/r1AMBERE 340 
SIFEF/,'CELZ"1 700 
t:ELZ A / GOI'IBO 100 
SFHARM1A:: ]:NA 210 
f:I NAF'LANT 240 
F U AC I 1O] ,00 

. -..--.
.-. . . . . . .	 ............... I- - ---------­

-O -91oroAL SIJD 	 ' 2.::Z0 2.721 
I l-- -----------------

TOTAL REGION 1.677 TOTAL REGION! -5.17,2 6.694,2 

3OLtrWCE- Division F'rgiorale IKIVU, rapport 1983. 

Analyse Ec:onomique, Bureau d'Etudes 1983.
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TECHNIQIJES CULTURALES 

Le th6ier est une 
 plante allogame il peut Otremultipli6 par graines (40 A au
60/Kg semis) ou par boutures. Cette
dernibre m6thode a 
bt6 g6n6ralis6e pour 
assurer 
 une homog6n61t6 des
plantatioens dans 
 la Kivu, un rendement 6lev6 et une bonne qualit6
utilisant les clofels les mieLu" 
en
 

adapt6s au" conditions locales.
 

G-n6ralement, 
 on plante entre 9.000 et 
12.000 thliers/ha.
La r6gulari des
t, travaux culturau>" et 
 leur intensit6 cr6ent une
distinct:ion nethe entre 
le secteur traditionnel et le secteur moderne. 

D-,ns I,C se'eAIr 
m m e

trad iti2el les plantationsfrc'qu n t r-s-1i.e A-. partir de 
sent 

semneaLtr 1orsque les boutures sont.hl- I i ste; elI as sont f our-,i es par une p6pini tre cen trale. 

I)'une manidre g6n6rale, 1 'abandon et/ou . 'irrdgularitd des,d _6reh:s Lv,; cia:tlt,.raux c-aractt6risent ce secter
 

Frclge splor di ue ­ absence de fertilisation, 
 raret de 
la taillei,;:o:ui.le t,:i r-rOgul hre ea- non contr4l. ffect.u e lesp membresiM110"] Iu ;mmo_: on F ir1 ern du 
deoh u )), rai sonl na.nqu' i ' i nt_'-r(.t pour ceLte,Culture. tI certanmi [13 i ties p1 ant at i ons vi 11 :Sgc)oi se SLipervi sbe-s par

-2 F'roeiL- (CAP) sort bi en entretenaes. paysatn enUn e'.pl oi Le mayenne,le soperfice w.'-i;-rn: entre 0, .- 0, 4 hectar-e (ACGRI-NORiD V[VIJ , 1982). 

En ce qui concerne 1 e secteor moderne, un pl anteurindusi-riel e::ploi :e au ma:imum 200 hectares et les pratiques cultura]es
,iivi-rses 
or t c ,_rs. Par enemple chez FLZ (1983), le bouturage a lieu en
propagateur-s. 
 CIs boutures proviennent 
de plants selectionn6s sains et
igoureu.:. Si mCis -pr6s, les plantules enracin6es sont transf6r6es enp-ii rl ,o6 Men 56,ournent jusqu'?re 1 18 mois. L'entretien en p6pini6recorsi eor -r clVa t ille de d6centrage, fertilisation. La misc enpiofe definiiven lieu. au d6but de. la saison des pluies dans un champ
p 1-blu,im eit ,Mo .i 6et minut:2 -Lsement. pr d6par . : richement , aLichage, 
,, _ _ 1,
-o--' : IihagL i p [ jo labc)ur- ai nsi que 1 'am6nagement du terr'ai n
1.1] , dw-.serv i pr encdo routes, chemins et sentiers. Lo'ntretien au
lmp :onpr-ond 1e "ar-clage, les tailles de formation, ls tailles deproduction tol-I 7
]es h 4 ans et la taille de r6g6n6ration lorsque le

i i r dovi ,2 thraop h.ut Pt ' ftoLf u.
 
. mo-mrit 
F vor. b e pour 1a taillo se situe au cours de la saison s6che
MOPt H'ORD, 19SI).
 

Ce- E:;ploitations pratiquent 
le traitement phytosanitaire
! 'applicatlion des o-ngr-ais, 
I'Mlagage des brises-vents et 1 6 tablissement
'mbrage suivant Icurs pc)ssibilit6s mat6rielles (F'LZ, 192:.). 

C.A.K. Coinmi -si on Agriccle I::ivu. 
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La cueillette constitue une operation d~licate consistantenlever toute:- Ion; repousses composhes d'une pr.feuille (pekoe),do 2 etou 3 feui1ls Jeunps at tendres. La formation de la taible decu .,i lette (Ctipping) commence 2 ans aprs la raise en place d6finitive.La rtcol te propremont dite dtbute ensuite • elle est manuelle,6chel onn6e Sur t,:'ute I 'annte et i e e'x, i go 6gal ement une mai n--d 'oeuvre 
abondante eL intolligente.
Le cycle de cutrill t te varie entre , ot 14 jours. A ButLIIe, on a retenu2 pasages par moi.n sur uinQ mome superficie. D'habitude, dans la p1Lpartdes plarntati ci.s nc'cjorne les femmes et les enfants recevaient un salairedo 12,50 K/K (FED, MI1). Ce tu: journalier est pass6 A 21 K le Kg1787 et F- 19D.I. L- i carq entit de feuilles '.erLes qu'u Cueille ur peut
S'>, 1 er ;:.J i -L2 J - 7Q r, /jour. 

F: ic. qui cunce Frle r-endement dans 1es 2 secteurs,Lr',dt L-anotol at ii')'i''r-n', il e.t , n 1 'ordro de 2.400 A 3.500feui sII.s'.'crtiha d-n-- Kg
1- can' JaE exploitations traditionnelles et iA.r-. F-r-, ,F . 00 .500 Kc defeuilles ver-tes/ha dans les exploil:ationsmudr-, "FUMiE, M '), v ipc dren mamas de 1 'ordre do 12.000 Kg (PLZ). 

'I~lnrMTFPR14A LO 
 -ODUCiTION~ 

W7 at, , rante znes I ''ploitai ion duh'zurtent t tiic aut Kivu soun: . (.de de c-t raintes dontt la combinaison agiitIrga ivem neo -: u r- 1 : proJductiion. 11 iil: do :carence (p gnur,i,) enmaitn d' ,::el..'_g , {-ft:. nce enr-- I cadrement, d'intrants agricoles, de la
po1 i ti que des pr' :: , . . 

ion Ii ci O, .n''. 

L_ f I p roible _'. ' achat du revenu sal ari al dans 1 es'Ui.t tio n mor,i' 3 ,'fler 'i- un mouvementh.'.co r . derj de d4seortion dansf-" de ro'.duction, La main d'ooeu\,re affect e laA 1 
i cultu...? pr f,,,. n ' ,:lorn r a 1' U hr - c, l 'i. , p! 1 rim-m 

2.ploi taLion de 1 or, s aji t'' ' ,-u, qu o, ILtu 01a-a C,?mpi a_,' , i" S mois (h ric- ,at par-' - i'. t ,in L a 1 upor-t den c ptrat ion- , cu ILur l,escirtretir- , Wi lla r'iJ l1 t-) ' q1 i d'habitude nbcessi Lent tne main 
d ennu'.i' o;s ,j ' I Y .it r,' t "'r,. 

F. i:p,, cccCi tic 'ecr A's pat r lec Frojets te]s=7, ,Hor-d aF ClUeit- , a- ,pr-',u,-I-,_.- (pa~as.- nA productours noyens)t soncDborndor qi-- " , i '--4 rr'tnru [Aa'- cj f.f ,:U]Len'iLI ' i 1:; c6prou''n t pour r:crt :ainrie.'.p'<rr :t oins cul ­ l e e1'n ra.i -, I l our igncr soot mul tip] es. Le 
1-t'" .. 'i ' prodiz :p-_, Mon-m tW-- , ,,. oc'.a'=isic' q,_al i.,,] ,:; - 2'' tc', 2.,-i ' "_c ,-- ja t C-aO: mainms appr-.#it.quc r r- t ' ii : pai­,F'I ., ! 9;-_i'." ,jrd o ,cr-ce r- -l i i v cfiie',-, FC [- i "'.C'2 

. .. 

S'K,r in I (' i-c: i it" ;ilt J nil C cI:':] oa, 

Le' paJ'':-,y, (,i1 I 's ,',lw:: F mo'yen ) IIW ' a pas :s1 ,:"
WLo-

pour- do moyer ,- ' appro .an.o nrcr- -. prduii , 'ph'ytom :,
afin ' 

i t:ai r-o., engrai:, ':i tti ] 1 ago) ,sintr ior-or -,a cult ure. Arnii donc , i 1 opto pour un travaipetite ;,uperficie ,:ul pout Fa 
I mur urle 

fcioont controler bien que 1e rendement 
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sait trbs faible, pluttit quo daller travailler Su~r Lne Cirantde£Lperficie qu'il ne saura eixploi~er totailement et converiablement. 

Le 'nanque de pi ce de r'cha-nge et 1a \'btutI du mt~tr] c
do trai tement (s~choirs et foyercs) h~ri t1 
 pour 1la plupart. des ancienscolocns ont entrainIJ la ferineture de Cer t ai n ES LISi nes dont 1 espropri~faires sont d4toeteurs des5 plantations et 6galement acheteurs deQ6e proven ant deis 'a:<p1 ~i: a :i onoc p 3/sanne WAS(UKJUJ, 1980.C. a .tro(: [t: r k I c pa2i t des- usines ac tuell1 ement en -tonct i nnemen t 
FA lmjhp 

.,s.Wsa gI nd onpoi-t 1;ria nu t pas on mectre i' acheterthe. p&sysmr 'PLZ , 1987). 1e0 

ITracm'U~ L Qtajr~ yiL 1201 rd ciCommun i cati on 

i dWqr icjt ioan des route d ' i rtrtft Acjr j iJ oli, rtoLut dans
-eeL g i on .;.*'0 Lgprow3 
 eats1 pluLi c cntu~e. Le transport:de- -fei 11
Vertes par 1Ion FJ3'7 'arr/les p1liwiwc li friw~ v'± s 
 les usi nec es1- quasi­nmpcrco 1Io 3Lur dos; longuoes d i A .0 1;. 1i e n eo.3t do ili iflr pour­

dI i L r i b uLt i tm 
Enr plusi, do cah jnfr nfuutr- j fa-~: i.11t s.il,,: 6g\&le t less'a ioiif-
dif FiCUMS
I quLiApr ouverrh q6:'i A omn I Lof~s commino- naoL (o<pi oi Laots5) doui \Lt1- pouir ]ou n~F:pproi LI~ CJiic eni n42i VJuirnCc I I ' 0'suL~ oneJoiuiilorrLa uiu dii'o umv d o Lrw"pu t _k _ n d 6 coar-.i,-?nerl F des acheteurs
I..IPFTON-- IRE, 199V). 

E,f -r-Cyrnt iuO''O '-'ir iutenkerntze ] s~s par-ce que lo1 pr i di'a:chi. I Q fUMU 1 
_ 

'20ke 
 Q - Fibli e t no permeL pas desati sfa;rw iir ioz::lInn fondi imu Ki w! Cepe--dari dr:: pt-6s le ra-..ppo~rt dc.CAK/Nordc 19? ',
-OUL no no0 ditl ;,A si m ar.iW tablo absc oE-c:Ia, cT")ar-­
d...-i ptI11" jo: rk pri: (J' chal: des 1eou. I I 

,,, Lr- I.-F.k?-' ~q i ;C' fiii S.Iso SI A I '.'i~U'ii Jr 2r A~ W , p ui s -j 1. [ tF c-f in k101 "py a l -PnL.'' 'lier !a giIA dosJr. fil tiplo services et ci aLtrecfaoril ur-. Ian1 prc~o,: Liur>, no SU-'0 auo li i pas- mtti Y&' c. Mai nnta. re
ho'Fi3 Ai 
 f of r'Loriir iIuP to nwmmt 
 JR mn Atc -fiuui 11cttu c tmpar o' 1 eihi riud: L >'i '1 r . trar(shc en favo,,ur die cecc 
Jari 

En 19E84, un ofr irt tpif d"an rl sy itiatL d:10s pr-i A Ui:i 'pet i tspl ianhw -5 j 006 OM M&iL p it LOB , 1 utj i tant '-tffor-tf 12'0K</[g
rLInpa o.i rt r i i N 0rJ f a0t j! £.Ii.V V U 

FL-UJ_Ej gHLJ 5 iX E:Li! Ii I PATES 

ituuna ctl, Li t i on iso a?16e L sp 6c i f i q uo A. un p r oh 16 m en n aura ad ' ff uL A faudrat unre approche p1 ohb-.1 des probi bmto pour smrc~li or-er 1la 
a uta i aon 
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Main d'ooeuvre 

La production de th6 r6clame, comme chez PLZ, une maind'oeuvre dynamiqu,_, o rguli~re pour effectuer les travau.:.
Outre Lin salaire c--ppr(ciDble, possible avec la hausse des prix du th6,Line reduction dOs ,cuJlt. ILusinago avec materiel bon ilun en 6tat, faut
1a Mair d'oeuvr er lIUi toulrnissant des compensation : cantines pourcr-Ser- des btEsoi ns 1 'approvisionnement en bien do consommation divers,soins d- sant6 [_liout les families dans les dispensaires, embryons 
d 'v, colr , etc. .. 

Eric --dt u-mnf t deqLDplaLs tu 

,r- b 1r.-Jd e 7 de moCni teurs agricol es, bien entrain~s,
rim u( ( , p r 1 1-1 in jers et par I 'OZACAF doivent pouvoir encadrer les
fer-mier-H tiJi Li fdir-u4c regroup1s en-I cooperatives dans zonesles proches
desi ,Isi r)Qs. LDI',..r de 1 'uine de LIJTIA consti tue un pr~alable pour­
motiver I .. pr orlictc.Or-s. Le Dpartement de 1 'Aoriculture et du 

.p, .- , i: -de procurt-r les intrants agricoles. Dans le c-as de r6di ,_,;.,i Dqro-i ndustri es ceux-ci peuvent servi r de
di t-rib , .,r: , , - tr-ant. dans lours aires d'action respectives. 

. I C]C'"s roUtes-

P o 1 1 k'2] ;--a11ie t 1 'e;xistence des usines, des moniteUrs agr i cal;, I ,I ,rge de r-parer routesles surtout pendant la 
pi,]t-u , C alrai tp lr-i Dde 11 LI qUi pour avantage non seul ementI '(v ac,.ti,:I, I' ' 1A maisth, 1r-' frontiere, encouragerait les usiniers A

collecter i t.,. i. fuLilles vertes des petits planteurs. 
1'..-'- d trai teinent 

' I r nou',,e1 1br ce mat6r-iel , am~liorer la quaIit6 dU th 6,
1o: u-ir)Iers- onl: deU.-,oicr-6dit pour matbriel , pi ces,:d acheter le les de 
rechanqe, etc. . . k_.L ,-,ire fonctionner les uSines.
Cezi c ;)-?,o;: ,lo1I- .d II couvrir 6galement des frais tels que r6munration
de ii main ,-jtoyc, 6tablissement des cantines et des dispensaires. 

Fri:: ,:, -r-ine et M rcor- iale 

IJ ,(ii r?:'(-uc Li on des co0-ts de production et de traitement 
(-,ne1l0 relrationpeut amner ] rolative des prix do ferme A condition que

les pri:: irtern,-,tLion,-.o. se mantienrient et que d'autres facteurs entrent en jeu pc-[ t atI u ns C)C i AI es, ouverture des usines des zones de 
production otc. 

met-cur i Q
repr6sontan- , de I qiZfiACF, de la F.anqLite Zaire, 

21 I a e, ine commission compos~e des 
du des exportateurs deth., do 1 'ANEZAI ot des D6partements de 1 'Agriculture et du

D,-veloppement f0_1a , dU Commerce et du Dpartement des Finances et
Budget so cha-,ge-rait do lever 1 '6quivoque sur les prix basis sur les 
r--f .rences de Londres et non sur coo:: de Mombasa. 
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LOGISTI0UE
 

AJINAGE ET TRANSFOF-r Dl THE 

Cette partie d'6_tude traite des infrastructures de transport, de technologie, de stockage, de conditionnement qui rendent 
viable le syst~me de commercialisation du th6. 

USINAGE
 
Techrnoogiie d2 transformati on
 

Le th, fabriqu, et commercialis6 aU. Zaire est le 
th_ rEir,

C:, 1tra i r ei,_It AU tthet ver L produit par des pays comme la Chine 
par
e:;'empie. La pr#paration du th6, au Zaire cumprend une suite ordonne
d 'op6r-ations f i] ,riss.qe 
 r oulage criblage, fermentation, s6chaqn 
triage, embal lage. 

Cs opt,r -Atior,s repr iSes au 
 di agramme (Fig.0:I),

cond itionnern L 1 qua ii du 
 6hL ai Le;e dans les usines (Fig. 4 , "Fbleau 

Cettt p _I or, ,:.rtoii e nLO-.i-fl FO dc.(: Li On L( 1ela tencIL'tr er

OAU des feull ].
1 e rea1ism-da't ln fl.btr-is.oir. La dLur-e de cotte
optir at i on enL de- I 0 i24 heurps ot el corhmmeIce apr&s ramassage des 
fou.i.1 1 ai lc :_s p l.nt ions, V.,NDEFJT. t 8 ). 

Rol agy _" L1 .!tp -- Fer men La t ion 

L',hrj:t,,ion de roLl age 
 (-0-60 minutes) a pour but de
f..,:i li ,r aprs _ - .age, la rL.pLt-e des parois cellulaires des 
-. 11._. Aiu curn duL, r,.u ge, les feuilles s'agglomrent en paquets
ir l,.i,'r?, ce -ui ,n r- i- 1'opLration. Pour y rem~dier-, an pratique

1c -hi q- qui Piarre I d- difa r ces paquets, de s~parer les par-ties

Fi ers-emer- n uil d
,n rest- des f-o.illes. Les parties grossibres
I",...) r .. 31_u-'L o oI iliSd ,jI 1,]. Ko s-..e par-ties fines traversent le tamis 
at 
.Snot On v.0-'1 A IDLjrTntj i2.ti qti dUrO 1 1 4 heures, le temps pour
lo W6 d'acqutcrq rI] '.rome et 1a C ]Lloultu- d sir e (VANDEPUT, 1981). 

L. c-,-•aqe Jnt:,r v-if2Ht pour rgcduilre davantage la teneur en 
eLn eL cgaoa2nn I: b]I cquer 1a -I
e .ernit'taLion.
Le schage n6cessite du boisde chauf f -.ge et . tcer t t1i,: pr oduct eLlr font face Ln probl rme
d'approvisiontlineenh. 
 ntmo f.LIL1 On a- L l'l en moyenne 8 st~res de bois
 
:IoIr obton 
 dcenri- n?
.r-L tirO ' I:th? (FLZ, 19M.r 

Le triage se fait 
dans appareils roLatifs ou alternatifs

pOLrVLs do tamis eL permet de classer le th6 sec en diff~rentes
 
caL.gories suivarnt I ­c;st~me d'Lsinage en Cours (Annex.e III). 
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Figure 2 bis: Localisation gographique des usines h The au Zaire 
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Tableau 9 : Distribution 

A. NORD-KIVU 

OW 1 LOCALISAT ION 

1 HMAiSERE:A (Musi enenre) 

DUTUHE 


LUTILA 
l I MWESO 

i ISIHMBA 

6 LUBOGA 

7 I:AHF (MOKOTO) 
R, NYABEURA 

9 1.1TSI kIJ(OSSO:ASHA-
SHA
 

'10 P1I IIRA 

1 VJITlJ(Hahanrga) 

'I HADTIONDO 

!7 LO;SHI 

Tableau 9/bis : DistribUtion 

B. sUD-: IVU 

... .... ... . .. . . . . .. 

'14' SOTEBI 

15! RWACICO 

'161 SIFEF/MBAYO 
'17! UT/Il:AVUMU 

I 

18 UTENY 
i91SIFEF/IRADATA1 

'201CELZADE LA 

21 
I ETHULE 
NYA MUL INDUIKA 

I 
I 

II 
C22!C0L.fiELA 

I 

I 

[:ALONGE 
IRABATA 

GOMBO 


GAiLONGA 


CHIRONGO 

des usines A th6 dans la 

SYSTEME CAPACITE 
D'USINAGE !D USINAGE 

-

CTC-Rotorvane! 


CLASSIUE+CTC' 
CTC 


LTP 
LTF 
CLASSIOUE 

CTC 


CLASSIOUE 


CLASSIQUE 

CTC 


CLASSIQUE 

CLASSIQUE 


des Usines A 

NI DENOMINATIONI LOCAL I SAT I ON I SYSTEME 

2-'UT!NGWESHE NGWESHE/Muleke! 

'24!F'HARMAtv INA 

!D'USINAGE!TE D'USI-!
 
S!NAGE 

. ..... I- - - -

MAHENGELE 
 CTC 

KALEHE(Lemera!Legg.clasI 


M'BAYO 
I:AVUMU (Madaga 

!Legg. CTC 
Tritura-
!tor+CTC 

'Legg-clas! 
!Legg-CTC 

!C'C.RLegg! 


I 
! CTC ! 

Itourne 
! CTC ! 

I 
CTC 

(T/an 

750 


400 
1.000 


1.500 
1.000 
800 

400 


400 


400 


600 


300 

th dans 

I CAFACI­

- - -

70O 
500 

' 600 
! 400 
,tourne 

300 
800 

300 


200 


400 

600E 
I I'tourne 

!NYANDJA 
 I CTC ! 600 
!25!KINAPLANT LUBONA ' CTC 400 

I 
 I 

I ------------------------------

Source : 

(T/an
 

R~qion du Ki vu. 

ETAT ACTUEL 

en COLirs d 'ach~ve­
ment
 

en activit6
 

ferme et d~mont_e 
en activitY_
 

en activit6 
en Lctivitot 

Ier'mne 

en activit6 et
 
tourne 
fer'm6e 

aU 
et 

ralenti 
d6monte 

F00fer-m6e et mac:hine's! 

fermoe et 
vdStLstes 

machines! 

en activitb, mais 
tourne au relenti 
ferm~e et machine5! 
V6StLstes 

---------------­

la Rqion du LLvu 

- - - - !­

!fermee et d .mont~e!
 
Iferme et vtustes' 
en activit_
 
!en activit&, mais
 

aLU ralenti 
f erme et v~tuste 
!en activit_
 
en activit,
 

I 
en activit6, nais 

aLU ralenti 
fe m~e, mais .tat 
assez bon.
 

!en activitb, mais
 
au ralenti 

'en activit,
 
!ferm~e, mais 6tat 
assez bon.
 

OZACAF, Rapp. de mission al Kivu, 194.- B.A.E.Enqubte. 
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Le th6 
 est enui te embal 1 dans des; sacs eq plasti quo,14 h rinu,'mer- I-

iflyJenFifl. Le 


dOubl~ 	 I n r-o*~Porent en .jut~e, pouir les qual i t~ 
WO't'de Prmtr
ri q:ual i t es~t p1 ac6 dans des cois'ses A basede 	 con tre-plqn1ul~ JHL)1L drpohmItti HiuLm. Ces caij 550 co~1ient fort cher et'A.iven:: Oire ii i rip. -

L rkud'-m-rv A JA trans~f ormnat ion eat die 22 A 25 Kg de th6 sec pour 100 'vert:c.;Ky 	 do foii (FLZ , 192:.). 

I c nuPt 1a trtf ormat ion (uci 1naje) C'6ANi t (asti mg? . 

A"i nitv\eau den~ AgI i- rdisti ics quti commerc ialisent le1 t1­uwc can0210: P, 2o Khio sub)iF un nc .'aau tri~age , est md1 angb et mis en 

waht u2,50 10 eJ~-t 250I grammj*(nles. 

Lu 	L insporL Lunipor u 2 vol et;; 

a oll~~1k Ftra~nsport Le des fewi 11 s vertes ver-s 
1 iin~ -u*r, dtt th6t SEC vers 10s _n t de 

col , i distribut~ion localeIiw~ni',I du 	produii et 

Coil1 ec t dL2S3 ±O.tu II 

Lt patito p1 -otfeurn' do
dans des nO. 	

W6~, transportent les feuilles,
)FF 	 Falr nor lo~ LA o:u~ 	muir le dos jusqut'b 1 'tsine ouigonocalymp"KW A*'I UH ''coihr do nolec.' WoO les1 feui lies sont achemirtwil 

C'--fch1 cii 1 I'It _ I r 

Chez Wn agrninduslriels, la collecte des -1eiloS vertes'2 Fa.j t patr tractw ptitr de uitlorques oCA par- c--iions. 

t(. f-)_Ft e inm s aya ~Li t os t i m ca 1. 7 115. Za r es I a t.onrne 

Trnyyn
3rI..[La Lycs Gytow~EQ Conditivta ,\,UMan
 

L 'aIIchumi~FF wrnr I do; 	 Iti6 nec CepLi]. 1' usinri (g~'n~-ai ontentI aaali s~f A _ntuu :1ccr iin dtohjz uQ deo0 ccr-L'. dO CondiLi onneirtnt ) We stpaT.s ficJA po I~iNO~1 I I - 'ju 1i cy'tcW de tranlspot TMlL, la wari 	 h 1i13 niu ..d. 	 i _- pi 1 tw oL dtWau roc; trdnspar-te...rsprt 6 
 i. ,I "diJr-. mwi F LIMi! I AF' Ih '' 	 i " PUH de t raw.pint-i-r 1e thb e t d e 

1_i fI _-	 ; t [ I iio " it'Q' iJoii' tI~LbttIuc[65 ci'sbord leflt:rrc j .i r or'I F~-' nPjoAt..Fei k 1ou do1~ tjue''-'1 ') yU/SJ lii trophosWENyn, UWM , Kt.JNr'L', , LIUHI r *' Pt on2r to le? archt2 0-:tQ1_'r -fier- q uioril abe I ou pays 	
D 

Wo ]Er i opp (ROYAUMl-IN I , B~ELGIQUE .... 



Figure 3: Diagramme du traitement industriel du The 

Operation Pre-Usinage Cueillette [ Des 

Feuilles 
Pesde Sur 

Balance 

Transport Usine 

Operation Usinage Fletrissage - Roulage Criblage L 

Particules 

Grossieresr 

Particules 

Fines 
Fermenta-

tion 
Sechage Triage[ 

Operation Post-Usinage Embaiage 

Source: P.L.Z/ Mueso, 1983 
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COMMERCIALISATION INTERNE DU THE AU ZAIRE
 

La demande locale
 

I n'eniste pratiquement pas de statistiques relatives Ala consommation de th6 au Zaire, Par contre, il est reconnu que laconsommation 
 est concentr~e dans 
les centres urbains et 
que le th6 est
fortement concurrenc6 par le caf6 qui entre davantage dans 
les habitudes
de consommation de la population. 

Selon des informations collect~es aupr.s des 
 principaux
distributeurs de sur
th6 
 le march6 local, en 1981, on estimait que
consommation de th6 n'exc'dait pas 
la
 

1.000 tonnes (B.Z., 
198). Cependant,
pour pur une offre constante, les prix en termes constants ont connuune augmentation de 15%. ce qui indiquerait un lger accroissement deIn demande en 1983 relativement en 1981 (Tab]eau 12). 

Le th6 ne constitue nullement 
un article de base dans
1 'alimentation, i1 est donc douteux que I augmentation de lanonsommation soit plus rapide que le taux de croissance de la population
urbaine (C & ASSOCIATES, 1981). 

Agents de commrcialisation 

Le commerce du th_6 fait intervenir plusieurs agents 

Les produeteurs: Los potits exploitants dont les ressoucesen capitau., sont faibles, vendent leur th6 A 1 'tat vert aux usines,tandis quo 
 les soci. t6s disposant suffisammcnt des moyens 
 financiers
commercialisent 
 le th6 sec provenant de leurs plantations ou des
plantations (parcelles) paysannes sur 
le march6 tant local quL'ext~rieur.
Les premiers travaillent seuls ou encadr~s par des Projets en groupe
familial sur des parcelles no d~passant pas 2 A 
 Z hectares, (BUTUHE,
19E3): les seconds utilisent des travailleurs salaries et occupent des
grandes superficies de plus de 200 hectares 
(B.A.E., 198). 

LES SOCIETES COMMERCIALES
 

Los intermdiaires : Los Agro-industriels qui, apr~s
avoir conditionn6 le th6 vracen achet_ chez les grands exploitants,livrent aux commergants grossises. Ces derniers A 
le 

leur tour, assurentla distribution 
aupr~s des 2 etits commrerants, dtaillants, des
d7teliers, des restaurateurs, des hitaux ...
Enfin les consommateLirs ruraux, mais surtout urbains. 

Orqani sation du march6 intrieur 

Il n°existe pas dorganisation particul~re pour lecommerce 
 interne du th6 avec localisation de march6, 
installation 
de
comptoirs d"achat 
 et calendrier pour la 
 campagne d'achat. Les
producteurs sont localists dans les environs immdiats de 
 lusine et
assurent eux-mmes la 
livraison. Etant Lin 
produit issu de la cueillette
des feuilles vertes, la vente du th6 se fait durant toute 1 'annee au fur 
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et 
 A me.ure que ces feuilles repoussent. Le systme de vente en 
 cours
est 
 celui de vente directe aun usiniers pour le th6 vert paysan.
Les agri-industriels, 
proc-dent eu:n-mmes A. la r~c.olte
p'antatiors avec dans leurs
la main d',zuvre salari~e. 
Le th6 sec (ex-usine) est
vendu en vrac 
 au.n agro-industriel 
s pour le condi tionnement, au...
copp6ratives, et 
au:n hbpitaux.

Les transactions 
de vente entre producteurs et acheteurs ont 
 lieu
niveau des au
zones do production, c'est--dire au 
niveau des usines qui,
souvent, 
sont A proximit6 des plantations.
 

Cependant les rmseaux 
routiers d~fectueu. constituent
grand obstacle un
pour ce march 
. Le th 6sec retrait 6 (conditionn Q) est
distribu6 par 
les soci~t6s agro-industrielles et/ou des 
 commergants,
travers les diffrentes R6gions 
A 

du pays par le truchement de leur
maisons de repr~sentation (succur-sales).
 

MODALITE D'ACHAT 
: Foids - Fri- de Ferme et de Djtail.
 

Foids et Mesures
 
ALt niveaLl 
 des pet i tres exp loitations
 

Les paysans vendent 
 le th6 vert au:X agro-industriel s-M~ablisdans la 
zone, dans des p.niers ot le poids en KQ est d~termin6
par la pes~e. Les villageois sant confront~s A 
ce niveau A divers
problmes, soit par 
 manque d'acheteurs, 
 soit du fait de la 
 capacit6
]imit~e des usines eistantes, 
do la qualit6 
du th6 A la vente A cause
de la 
 n6gligence apport~e lors de la cueillette Ou d'un parcours
long qui cc-asionne 
 fanison des feuilles
la lors du transport 
trop 

A
1 iusine. 

A4U nivea dt la di-ntribution et de La consonmation .. . . .
 .
 . .. 
 . - . .-. .- . -. --.... .. 

Le th6 sec (,e -usi ne) est vendu en vrac aux agro­industriols 
et/ou commer;.ants par -aisses de 45 Kg de capacit6 ou en
acs de TO Kg. 
Cc th6 est condinnn6 
(tri6, ensach6, emball) dans des
'.ochots 
 de 25 g (coul.our iaune et 
verte) de 50 g (couleur rouge) la

C)u 1 cur correspond A la qualit6 du th_,
Sup6rieure. Cos sachets at le rouge -tant la qual it6
boftes sont 
A leur tour conditionns dans des
 car tons 
qui sont vendus aun grossistes.

Ces derners opprovisionnent 
les petits d-tillants qui distribuent tels

quels aun consommateurs 
 ou A i 'aide des mesures locales gobelet,

verre, etc... (LIPTON-ZAIRE, 1983).
 

FriL d FrE,2 d gr.oet d6tail 
Frix do Fernfe 

Au ni' e Iu des exploitations qui s'approvisionnent 
en th,
es pri;: d'achat des Feuill s ertes au. paysans petits producteurs en
1982, 
 en 1983 et en 1984, 6-tient respectivement de 28 K/Kg, 60-80 K/Kg

et 120-200 K/Kg.

Depuis 1978 A 1983, 
 les prin de ferme en 
termes courants et constants

(Base 100 on 1975) ant 6volu 
 co Mme suit 
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Tableau 10 : Evolution des prig de Ferme de feuiles vertes de th 
do 197 b 1984 (K/q.)_ 

Anne 1978 1979 1980 1981 1982 ! 1963 1984
 
PrixI 
 I(1 

--- I---I- -- I-- --- -
(cou-ants)K/K 12 12 15 15 28 80 '120-200 

!Indice A la I 
.consommation(2) 5j62 912 1..39 1.81: . 2.480 4.375 6.660 
(constants)K/Kg 2,1 1,3 1,1 0,62 I,' 1,6 !1,8-3,0! 

I -- - - - - - - -. 

(1) PLZ, 198
 
(2) INS, 1983.
 

De 1978 A 1984, les prix en termes. courants ont augment6
d'environ 6 A 10 Fois par rapport A 1978 surtout apr~s la d~valuation de
 
1985. Mais en termes constants, les ferme ont
prix. de baiss6 par rapport 
au prix do 1978. 
Cette. dgradation des termes de 1 ' change explique le manque dint~r@t 
des producters pour la culture du th6. 

Fi: JL tht sec au niveaLt do s InternAdaires 

Le prix e:-usine du th6 en vrac vendu A 3 Zaires le kilo 
en 1981 (FED, 1981) revenait en 1983 et d~but 84 entre 16 et 20 Zaires 
le kilo et .tteignait m. .me parfois 23 Zaires. Ce prix prenait en compte
la qualitt basso du th6 (LIPTON-ZAIRE, 1983). Actuellement, le prix du 
th6 est de 55-60 Z/Kg en moyenne. Les pri.x de PLZ - le plus grand
producteur - sont les suivants pour les diffrentes qualit~s (ANNEXE 
IT I ) 

Fanning 75 Z/kg 
BOP 60 Z/Kg 
BFO-BOPF 60 Z/Kg 
BOHEA . 55 Z/Kg. 

Source : P.L.Z. , 1984. 

Cependant certains agro-industriels disposent de materiel

de transformation susceptible de mieux traiter le th6 en vrac et de bien 
le conditionner : l th6 est triM, subit un mlange de diff~rentes
 
qualit~s, emball, et vendu sur les march~s urbains. Le th6 est pr~sent6 
en sachets de 25 g, 50 g, en boites de 100 g et de 250 g aux qualit~s
 
bien distinctes. 

Le Tableau 10 pr~sente les pri:: de la soci~t6 LIPTON-ZAIRE
 
pour difftrentes qualits de th., 
 par cartons et sacs et A diff~rents 
points de vente dans les centres urbains, prix aux grossistes. 
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----------------------------

-------------------- 

Tableau It.Prix ee vente (Zaire) aux Erossistes agiler AoOt 1984
 
(au cartonlsac)
 

..........................................----------------------------------------------------------------------------


Poids net(KG)l QUANTITES(Paquet)! KINSHASA IKISANGANI !KANANGA MBUJI-MAYP LUBUMBASHI BUNIA ! 6OMA 
----------------------- I---------------------- ----------- ---------- ----------- ------------ ----------- ------- ---- I 

4,59 (carton) Mbilda 25grs 552,23 533,93 571,73 571,71 623,70 490,50 486,68 
---------------------------------------------­ ---------- I--------------- ---------- ----------- -----------­

4,00 (carton)! Moto 50grs 1 554,40 1 537,62 571,28 571,20 579,60 496,80 468,00 
I--------------- I--------------------I ------------ I----------------------- ----------- -------- I-------------- I 

16,80 (carton)! Moto Iogrs I2.518,Y9 12.448,43 2.589,55 2.589,55 2.624,83 12.264,64 2.147,04 
--------------I --------------- I ......------------------------------ --------- --------- ----------- I----------­

112,20(carton)! Libota 15grs 2.071,44 2.021,04 2.121,84 2.121,84 2.147,84 1.776,80 1.792,88 
------------------------ -----­

Kito~o 250qrs 
I---------------------- ----­3.250,08 3.166,80 I------ ------- I--- ----------- 3.384,80 ! 3.384,8O I---------------------------3.376,8O 2.936,10 ----------­2.796,80 

I------------------------------- ---------------------- ----------- ------ I------ ----------- ----------­

'30,02 (sac) IB.M. 30grs ! 2.113,g 12.053,80 i.940,40 1.942,49 1.942,40 ! 1.893,00 1.685,10
 
I---------I-----------------I--- ------------------ ------- I--- --------------------- --- ,-------- ------- I----- ----------- ----------­

127,01 (sac) IB.M. 27grs ! 1.902,42 1 1.445,85
 
I--------------- I ----------I ------- -------I ---- I--------- ------------ ------------ -------

Source : LIFTON-ZAIRE/KINSHASA, 1984.
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1983 

On trouve le th6 au niveau des grossistes et surtout des
d~taillants 
 qui 6coulent ce th6 sur 
les march~s selon 
diff~rentes
modalit.s et 
dans des unit 
s de mesure tels 
 verre, le bol, 
le tas. Le
tableau 11 et 
la 
figure 3 donnent 1 '6volution des pri:x 
annuels variation
aisonnilires, de 
l6r sur le march6 de Kinshasa de 1980 A
Le Tbi lau 1984 (8 mois).
12 donne 1 'volution en termes constants. 
 Dans ] 'hypoth~sed 'une offre constante, 
 la demande 6vol ue 
 sensibl ement en 

relativ e mnnt V 1901. 
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I 

Tableau 12 :Variations mensuelles des Prix (l/Kql du tt6 sur le 
!!rcht de KinshaSaL 1 981 (8NoiS).
 

.........................................----------------------------------------­
' Mois 

J g F M A' M J J A S 0 ! N 'D 

1980 21.L 22.9! 22.4! 21.2' 26.0! 21.7! 21.0! 21.0! 21.9! 21.2! 29.9! 32.51
 

1 1981 ' 39.9 139.8' 35.0' 30.0! 32.5! 30.9! 35.0! 39.5! 41.5! 44.3! 35.0! 42.5! 

' 1982 '42.5 .49.' 5 .0'51.8' 47.5! 50.0! 59,3! 53.7 
52.B! 58.1! 55.8! 65.0!
 

1 1983 ! 63.09 66.5! 69.1! 95.4!100.! 92.9! 07.5!117.5!135.!150.0!150.!141.6!
 

1984(8 ! 1 ' 1 1 ! , ! , 
sois)l 179 ! 199 !197.5! 200 !200 !290 20 !206.5! ! - - -

Source : .N.S., 1980 - 1984. 

Tableau 13 : Eyolution en termes r els du p[rix annuel du th6 sec (1975=118)
 

Annie !Prix moyens Z/Kg! Indices des prix ! Prix constants
 
I-----I-------------I------------- ------------ I------ ---------------­

1982 23,5 ! 1.339 ! 1,0
S-------------I------------- ------------ I------ ---------------­

* 1981 ! 35,6 .BI3 ! 2,9 

SI-------------I------------ ------------- I----- ---------------­
* 1982 ! 52,2 ! 2.480 ! 21 

I------------- ------------ I------ ---------------­
* 1983 ! 4 ! 2,3109,8 4.375 


I------------------------- I------ ---------------­
*1984 ! 6.660 -

I-----I-------------I------------ ------------- I----- -----------------

Source : I.N.S., 1983.
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Figure 4: Prix The sec Upton sur le maiche de Kinshasa (de 1980 a 1984). 
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COMMERCIALISATION EXTERNE DU THE 

PEliti qaue en matire de commercialisation eMterne 

La politique de commercialisation vise A 
 accroiitre le

volume export_ 
du th6 de bonne qualit6 et est men~e actuellement au sein

de l'Office Zairois de Caf6 
(OZACAF), cr6 
 en 1979.
 

Ai 1'origine, le commerce du th6 6tait confi_ A 1 'OPAK­(Office des Froduits Agricoles du Kivu) qui s'occupait -galement du caf6 
et d'autres produits tant agricoles qu'industriels. 

En 1972, par fusion avec 1 'O.C.R. (Office du Carf Robusta)i 'OPAKI (Office des Produits Agricoles et d'Elevage du Kivu) est cr66I 'O.N.C. (Office N.tional du CaWf) par ordonnance loi no 72-03 du27/07/1972 qui par la suite deviendra OZACAF (Office Zairois CafW) par
ordonnance no 79--059 du Mars7 1979. 

Les attributions de 1 'OZACAF, en ce qui concerne le th6,se limitent au nlvea, du controle de la qualit6 et de la publication dela mercuriale. Cependnt, i'OZACAF n'a jamais, A ce jour, codifi6 lesr~gles A 1 eprtation Ju th6 de fagon A mettre un guide A 1 'attention
do cout qui seraitont it.Aross's A 1 exportation du th6.
Enwuire, 1 'OZACAF n'a a-cn prog.ramme d'amlioration de la production du 
th6 et de sa qualiL5 . 

Fr OLab_ t_'s A _LE,'ortation 

Comme p &edemmentindiqu6, il n'existe pas de rgles
prcises clifiAs pour 1 'emportation du th6, cependant, les exportateurs
suivent une certaine proc~dure. Ii faut pour exporter le th6 : 

a) Etre comm0a -gnt- ,oJh1 :nteur d'un registre de commerce et d'un n ° 

d'Import-E::por -,,SIprbs do lo Banque du Zaire ; 

W, Er, Q pu-:y , i n d 'un -on !k.Fal (termes du Contrat ) avec
importateur un 

ou d-tenir une drogation sur une priode dtermine en ca-n d ven te par consignation Sur le march6 de MOMBASSA, en vue du
rapatriament desi devises et pour 6viter des fraudes. 

c) DW-enir un ertifical: de qualit6 d-livr6 par 1'OZACAF 

d) Dtenir utrt cerl ificat, d.o crontrole de 1 'OZAC ; 

0) Obtenir le NnIddle B d1livr? par la BANQUE DU ZAIRE c'est une
dlclar-ation par- laquel le, 1 'e:portateur s'engage A rapatrier lesdevises rLcq,_e5 en paiement. Chaque moddle E est 6tabli pour prix FOB en devises ,con.ertibles afin de permettre -%", institutions bancaires
de controlor !oc; pri;; noit en fonction des mercuriales soit en 
fonc'tion des cotationr internationales. 

f) S'acqui tter des redevence- envers 1 'Office des Douanes, les 
transporteurs ut/ou Transitaires, 1 'OZACAF, 1,OZAC (ANNEXE II). 
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LE EXPORTATIONS DU THE ZAROIS
 

CURS DU THE ZAIROIS a LEXORTATION. 

A 1 'instar du cafM, et du cacao, 1'OZACAF publie lamercuriale pour le th6 mais cola tous les 15 jours. Cette mercurialeindique le pri:: minimum par qualit6 auquel 1 en:portateur est tenu de 
vendre son th. 

L'une des critiques adress~es cetteA mercurialeconcernait une sur~valuation th6 Zairoisdu qui do ce fait est cot_ .pri:: minimum relativement blev6, celui-ci 6tant bas6 sur des pri:. moyens6abli- 1ors des transactions au enchbres sur le th_ sur le march6 deLONDRES pour des th~s de qualiVt sensiblement suprieure.
DO p1ls, la mercuriale pr~sente un aspect anachronique car les ench~res 
e fnt tous les jours ei: la mercuriale ne parait que 2 foi n l mo is cequi a pour inconvinient de cr6er des conflits entre les exportateurs et

les responsables do la BANQUE DU ZAIRE. 

Sur le march6 de LONDRES, selon OZACAF, (24/10/1983) la
clasificalion du Zairoisth6 par grade (ANNEXE III) le met dans unecat gurie inf~rieure sinon moyenne. Srt le
6 

march, de MOMBASSA (KENYA),
1lei th Zairois re';oit ,ine moilleure cotati on, mais le 
 fait do classerles qualites par rang variable constamment et non par- lots homog~nes
handicape 1 'OZACAF (FLZ, 1994). 

Le pri:: th6 Zairois a connu en g-n~ral pour toutes lesqualit~s, une volution positive durant annie surtout1 1993 A partir deseptembre 1983 rolat-ivement au" ann~es pr~c~dentes (Fig.1, Tableau 14).En 1984, les 4 premiers mois accusaient une meilleure performance quo
pour le.s mois do juirn-juil]et 19B4. 
Aiugmentation selon les qLalitEs do 0 A 22 % en avril 84, diminution de11 . In % on juillt relativement A janvier--f~vrier 1984 (OZACAF: 1984).La Tableau 14 montr. 1 '6voluti or des cours du th6 pour la qualit& M6dium 
fl ,1',c Lnbre 1903 au 3 juillet 1934. 

Tableau 14 Evolution des coursCn (USW /K' do th6 aec (MsdiUn II)
d'octobr 1993 A d~bLt juillet 1984. 

p ---------------------- --------------------------------------------F'riode ! U.A. I:/Kg. Indice ($- 1.67 = 100 ) -­

04 au 17/10/M 1.67 
 100 
* 16 au S/11/8. 1.92 1151

* 10-I au 02/02/94 2.57 I 134
* 15-2 aLL 29/02/84 1.99 118

29-22 au. 13/03/84 2.29 137 
11-4 au 25/04 4 2.70 162 

* 19-6 au 03/07/84 2.18 130
 
I---------------------------------------I 

- - - -~ ---------------------------------------

Source : OZACAF, 1983 - 1984. 
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EXFORTATIONS DE THE ZAROIS (VOLUME ET RECETTES). 

Le volume des emportations de th6 sec est variable selonles anne ,:- u-nr te1ndance A la baisse est observee depuis 1975. Eneffet, sur une pdriode do 8 ann~es (1975-1983) le taur< moyen de 
d~croissancQ est do 10,. %.
La dm.croissance des eportations contrbl~es a Mt plus rapide que ladiminutiojn do 13 production qui connait une stabilisation 
relative
depuis 1979, le volume des eportations contrbles a subi de tr~s fortes
variations 
 . ce- est aLtr-ibuW A l'importance p~riodique des ventes
locales prntiq-,p. par les producteurs en raison de ncessits detr.sorerici, ou des nivau:: do nercuriale jugs excessifs (arrbt des,:xpor-ti,.ons), n I ,:c,:roissance du volume de la production qui est dteA des cauni5s multiples d6jA 6numr~es pr~c~demment dans le chapitrerelati? A t: production. Ii convient de mentionner -galement la v~tust_sinon ia -arence an matriels de traitement des feuilles vertes qu'il0'agisse do ma t.-riel ,'usines , de transport et de carburant. 

Aprbs la d~croi.osance du volume des exportations, onparal1.lement note1 "voilut ion positive des recettes on termes courants pour
ia p~riode do L972 - 1A 4 :
 

Table au 1 : E--LL-n q-j. Ecrtatrisen 10
Eiur" 
SthEo--de 1975_A 1984 

Annn e. Froductions E'portations* ! Recettes 
(tonnes) (tonnes) !(1000 Z courants) 

............. ...... I 
 ............... 
 .-----------------
I 

1 ,'?751 
 6 
 4. 665 
 ' 1.917
 .................... 
 I . . . . . . I--

1976 6405 
­

. 5.405 
 2.851 

1977 ,1.504 * 4.210 3.238 
............. 
 ............. 
 . ................ 

1978 
 5.930 -­ 7 .774 3.889
 

............. 
 ................ 

1979 1.'.02 1 2.710 3.898
 

-

1980 4.424 * 

- -

1 1.461 
- ­

4.155
 

1981 4.2,310 * 2.089 
- - --

5.331 
- -

I--------------------------------- ­

1982 
- - ­

.. 1. 7.07.603* 
 . 11.891 
................ 
 .. ..... ........ 
 ...... 

1.721 2-0 40.O7 ----------------------.
2-
 -40.001984 "195I'".
 7 .259 
 107.500Z *SI----------------------------------

Soulrce '[ZAC O 

: EDLBrea Analyse. Economique 1977 - 1984. 

Las ,-:portations du Zaire se Font vers les pays deC.E.E., en particulier lai Belgique, la R.F.A., 
la 

La France etc... D'autresmarch~s s'int6rossaient ati 
 th Zalrois tels par exemple le Soudan, 
le 
Paki stan. 
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CONCLUSION SUR LA COMERCIALISATION DU THE
 

La comnmercialisaLion 
du M tant locale qu'A 1 'exportation
se heurte au, mmes contraintes de base : 'a POvisionnement en
 
feuilles vertes des usines par 
carence do main d'oeuvre, et 1 'abandon
 
do plantation et la faiblesse des prix de ferme, 
 le materiel de 
traitement (usine, combustible de chauffage) , les difficult sd'6vacuation li6es elies-momes aux problmes de routes, les probl~mes

d'emballage r _alisO ? 
pertir de matires premires import~es.
 

A ces contraintes5 s'ajoute le probl 
me de la mercuriale
 
bas~e. sur les cours au: enchres de LONDRES pour des th6s d'Asie de 
qualit6 sup6rieure mettant en conf 1 it In BANQUE du ZAIRE et les
 
exportateurs quant 
au montant 
en devises A ropatrier. Cette question 
est
 
A tudier par- les -utorit~s comp6tentes pout- une solution 6quitable.
 

-- 0-0-0-0-O-0-O0-0-0­
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ANNEXE I.
 

CoCts de 2roduction v stims dun hectare de Thier
 
(Secteur tradionnel)
 

- R~gion 
 : fIVU 
 - outillage 
 : 300 Z.
- Plantation 
: 25 ants 
 - boutures 0 0
: 0 , 4Z/bouture
- Dur~e de vie : 22 ans 
 - salaire/J. 
 : 5 Zalres
- Rdt/ha :000 Kg 
feuilles vertes/ha Int~ret
-
 : 18 %
 
(650 Kg 
de th6 sec).
 

Cou0t POE QOc:tare 

1. Yaleur production : Rdt/ha 
X prix ferme/Kg (feuilles vertes)
 
3000 Kg/ha X 0,00 Z 
= 2.400 Z.
 

2. Valeur ajout~e 
 Valeur production-Codtrs 
Intrants
 
2.400 Z - .52 Z 2.048 Z.
 

- I-ntrants 
 :- boutures : 13.000 boutures X 0,004 
= 52 Z. 
- outillage : 100 Z. 
Total Intrants = 352 Z. * 

T. Marge brute 
 : Valeur ajoute - Coatts totaux plantation
 
2.048 Z - 311,80 Z = 1.736,2 Z. 

Codtts P1antat ion 

- dOlimitation : 10 H/J X 5 Z = 50 Z. 
- dfrichement : 35 H/J X 5 Z = 175 Z.
 
- dessouchage :140 H/J 
X 5 Z = 700 Z.
 
- trouaison : 90 H/J X 5 Z = 450 Z. 
- misa en place : 90 H/J X 5 Z = 450 Z.
 

pour 65 H/. X 5 = 1.825 Z.

Suit sur 2 2 an's 1.825 X 0,045* 82,95 /an. 

CoCts entr t ien sLn a2 -s.aant produc t ion 

-" remplacement : 
15 H/J X 5 
Z = 75 Z.
 
- salrclage 
 : 34 H/J X 7 ans=102 HJX5Z= 520 7.
-
 Iaille de formation 
: 170 H/J X 5 Z = 650 Z. - l.re cueillette : 12 H/J X 
5 Z = 60 Z.
 

Totaux coarts 
erltrti en sur I ans = 259 H/J 
X 5 Z = 1.295 Z.Soit swr 22 ans : .295?* 
 = 56,86 Zalres.
 

Co92 1 n,1Leti ,n *Dnn.ul au 
cou-s 
de la Production
 

-" Sarclage 
 : 34 H/, X 5 Z 170 Z.
 

_CoCts totau,.2 planjtaJtio_ 

82,94 Z + 56,86 Z + 
170 = 311,80 *Zaires
 

38
 



---------------

4. r'_le directe = marge brute - CoWts supplmentaires = 390,4 Z.
 

Co~ts supp1mtmentaires :
 

-- r~colte : 220 H/J X 5 Z = 1.100 * 
- Int6rbt :18 % de d6penses 

18 % de 1.763,8 = 317,48 Z.* 

Total c smrts suppl6mentaires : 1.417, 48 Zaires
 

Codtnt par Lg feuilles vertes = Total d6penses
 

= 0,69 Z.
 
3.000 Kg
 

5. M0rgo du producteur :,80 Z -- 0,69 Z = 0,11 Z. 

[_Ej. La mar ]E2 duUcroducteur de feuilles vertes est 
 tr~s faible
 
relati'vement A celles des produits vivriers. 

- Les 5 Z. repr6sentent le salaire journalier de 1 'exploitant agricole,
alors que pour le caf6, le salaire est double, soit 1OZ/Jour. Ceci 
c:onstIitue 6galement un facteur de d6couragement pour le pproducteur de 
th 6. 
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ANNEXE I I.
 

- Structure d_ pri: estim~duth~sec FOB/Fronti~re 

(Qualit6 Medium II du 19/6 Lau0/7/1984)
 

Z/T.
 

- F'ri:: e; -usine th6 ec. ................................. 
 60.000
 
- Fri:" FOR (Medium II) en dollars US .................. 2. 180,0


Frix FO n ires (: ) ................... Z. 78.475,0
 

-- Cha rge2 !ii~oz, N l'g-_ --- t . 

- CF',^i 2 % (contt ] l~jiori-- ]t-orJuit amr-icoles) ........ 	 1.569,5
 
S t ... ................................................... 
 2..
3,0 

- Commi ssi on Er,.. i ... ..." (m,-(1 .. . -92.4 
Frais de ng 1 ......................... 1.020,2 

- CCAI (6,,75". ) (fori(ri ,butiwi chi f-Ffe d'a -­ur- le 
f -Iir-c_ ) 1 'e- .i-ai ) .............. 5. 297, 0p,(Dr- on 


-- Ta:,e st.ti-t)-iq_ I .......................
1 ...... . 78475 
Ta;:e rnrl-, .......................... 2-5,4" OZACtF ( om z 1 or -i '' i r- d C1ar e0 : 7.) + 

rQi l',, elC.... ................ 3.025,8
 

•*- OZAC. ............................................. 
 237,0
 

12. 	/73 , 5 

Total charQ es i:e 1 ' e;par LaLi on .................... 	 12.773,85
 

TtDFD zp ort (TI-[ :) Mi 	 ........ ...... .. 2. 765, 14
 

- L toCot.i i -r u fr-,on ij r : 

6.000 Z + 2. _6', 14 - £2.765 ,14 Z. 

- P- i :, '2nr1t e, Fv,It;.r iFIE: r 

70.4175,0 ".. ,85 Z -L5.701,15 Z.
 

-	 r-of t Net. 

•5.701,15Z - 7U.,i'1 7 .'931.0 , 1 Z. 

SCe .te structur-e pour 1F squali 6 Medium II a 6t6 6valu e h partir
d'informat ions col 1ect~es chez les agro-industriels (FLZ, CELZA, 
etc...) ; 

** 	 Selon certains jgro-iridustries17, en particulier F'LZ, les frais OZAC 
sont nois-estimms. 
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ANNEXE 	III.
 

CLASSIFICTION 
CTULLE DU 
THE DU ZAIRE
 
Gra~des 
 Car act _r ist _QLes
 

- OF (Orange fanning) 
 : bonne qualit6 provenant des feuilles
 
propres 
 et noires 
 A tendance
 
spongieuse 
et couples pendant le
 
triage.
- BOF'(Broker or-ange Fekoe) : meilleure qualit6 
provenarlt de 
meilleure partie de feuilles coup.es 
et roules. Type pas trms bien tri6 
contenant quelques grandes tiges.- BOFI(roion orange pekoe one) : euilles mixtes et 
grandes avec des

tiges et provenant de 
la 26 feuille. 
Ii correspond A un grossier BOF'.
 

- BOPF (Pro[en orange pekoe
(finning.s) 
 :BOP minte a'vec quelques tiges et
 

correspond aWK 
 Ires 
feui Iles et
bourgeons 

coups.
 

- BOHEA ohea) 
 Qualit6 comprenant des fibres
 
rsiduelles (p6tioles et
- F (Fanning) 	 rejets).

Qualit6 provenant de routes les
 
particules coup~s au triage et qui
n entrent pas dans les autres
 
qual itEs.
- D (Dust) Poussi.re de th6 recueillie lors du
 
triage. 

CLASSIFICATION ET 
GRANDES FABRIQUES ET LA CLASSIFICATION OFFICIELE
 
DUj THE
 

-~~-------------------------------i----------------------------­
uali t _- Grandes fabriqu~s au ZAIRE
 

DUALITY (Supir'ieure) 
 1 FF : Pekoe fannings
2 PF Pekoe fannings 
3 BF1 : Broken pekoe one 

MEDIUM 	(Moyeune) 
 1 DP : Broken pekoe
2 FA : Fannings one 

' D: 
 Dust one
 

LOW MEDIUM 
 1 (F'Iain)BMF : Broken mined farnings 
BPI : Broken pekoe tw'o 
F2 : Fannings two 

N.B. 	: Brokens 
 : Brisures grossimres (B)

Fannings : Brisures plate et allonges (F)

Dust : Foussires (D)
 

*BP : 	encglobe BOP et 8FF sur le march6 local.
 

Source 	: OZACAF, 1984.
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ANNEXE III.bis.
 

CLASSIFICATION DU THE APRES USINA6E EN DIFFERENTS TYPES (WADES)

RECNNUS SUR LE MARCHE INTERNATIONAL
 

------ I----------------------------------------------------

OUALITES 
 RADES SUIVANT LE SYSTEME DUSINAGE
 

ROTORVANE 
 CTC I LEE6-CUT LTP
 
I --- - - - - - - ­ - - - - - - - - - I - - - - - - ­ -
 - - - - - - - - - - I-
IQuality(suptrieure) BOPF (Broken Orange Pekoe 

- - - -
- - - - - - - - - - -
PF (Pekoe Fanning) OF (Orange Far.nirigs) PF (Pekoe Fannings


I Fanning) 
 ,
 
BOP (Pekoe Orange Pekoe) BP (Broken Pekoe) BOPF (Broken Orange Pekoe BP (Broken Pekoe)
 

Fannings) ' 
OF (Orange Fanning) PD (Pekoe Dust) 'PD (Pekoe Dust) PD (Pekoe Dust)

I---------------------------
 I----------- ---------- I------ ----------------------------- I------------

Medium (noyenne) D (Dust) 
 I DI(Dust one) ' PF (Pekoe Fannings) D (Dust)

BP (BPI) Broken Pekoe ou D (Dust) EOP iBroken Orange Pekoe) BP (Broken Pekoe)
Broken Pekoe one ,


F (Fanninqs) BP (Broken Pekoe) 
 D (02) (Dust ou Dust two Fl (Fannings One)
 
F (Fannings) 
 BP(BPI) (Broken Pekoe ou F (Fannings)
 

------........................... Broken Pekoe one)
 

Low mdium (plain)' BM (Broken Mixed) BM (Broken Mixed) 
 F BM (Broken Mixed) BM (Broken Mixed)

BMF (Broken Mixed Fannings) BMF (Broken Mixed fannings) BMF (Broken Mixed Fannings BMF (Broken Mixed
 

Fannings
BT (Broken Tea) BT (Broken Tea) ' BT (Broken Tea) BT (Broken Tea)

FF (Flawery Fannings) F/F (Flawery Fannings) 'F/F (Flawery Fanning) 'F/F (Flawery Fannings!

BOHEA (Bohea) BOHEA (Bohea) BOHEA (Bohea) 
 ' BOHEA (Bohea) 

Source : OZACAF, 1984.
 

N.B. I-Cette repartition du thb en diff~rentes categories (qualit~s) est 
susceptible de plusieurs changements apr~s une test de
 
d~gustation par les acheteurs. 
 par exemple le grade D ou BP qui 6tait align6 dans la qualit6 sup~rieure par un

producteur peut Ktre rabaiss6 dans la qualit6 M~dium par l'acheteur. IIen est de mhme pour le Whdium peut
qui 

peut tre ramener dans la qualit' sup~rieure.
 

2-Apr~s tamisage le th sec peut se presenter sous forme de - fannings brisures plates et allong~es (CF)
 
- brokens brisures grossibres (B)
 
- Dust poussi6res (D).
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